
  

 

LA GASETTB DB Jouiktra

PARAIT TOUS LES

Mardt et Vondrecds.

ADONNINENTS.

ou AN.

BOSE cocsns corperan

pais-Unis (on ofj 000: vous 2.50

(po, able d'avance.)

Les frais de poste sont compris

dans les deux cas.

 

CARTES D'AFFAIRES.

  

AVOCATS.

INE Avocat,Tue Notre-

A. yoNTA Dame, Jollotte.
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Avocat, Burean : Bloc Fisk,

J.“ur 8 où 4, Joliette.

M, 3, Martel suivra tes Cours «tu District

tre lagale qui existait sous la

“Zale de « Martel & Heaupr, Sa
tamant mutuel le

tudrM.Martel continue les éifal-;

res de la dite société.

mem

r
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ABY

&

McCONVILLR, Avocats, Coin

des Rues M Vinteur, ol Ste. Marla,
Joliette.

otionville, suivront les

oDdain: l’Assomption el

Berthier. :

SJolette, ter Avril, 1874.

e
e
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. CHARLAND, avocat, Furean

C o's Block—Porte No 1, Jolintte.

Charland suivra les Circuits de

montcalm. Berthier et L'Assomption.

er

RTHUR MoCONVILLE, avneat, Bu.

A veau : Place Bourget, Joliette.

2e

NOTAIRES.

erstTa ——

A à DESORMIERS, Notaires pu

es Bureau ruo Manseau, Jollatie.

J .
du

J 8. ,

o L Désauluiers, Notaire, dolielts,

pe

UV. LEBLANG, Notaire, Joliettr —Du-

reau : Choz Mde. veuve Potvin, Hue

Notre-Dame.
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ST, Notaire, Coin dus Ines

Aet Bt. Pierre, l'Assomption

eee

CHEVIGNY, Notaire, Bureau chez

Avril 1874.

HUISSIERS.

ea

B. DESY, Huissier de Ia Cour Supé-

» rieure ot de la Cour d'Appel, «4 En.

canteur licen, Juliette.
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L. ©. LIPPE, Hulssier, St, Ambroise

J.”

PERKAULT, Huinsier de la ‘our

Supérieure, rue Manseau, Juliette,

rt

re DESMARAIS, fluissior, Burear

Rue de Lanau.lidre, Jolictte

  

BONNE NOUVELLE!!!

Mrs. MIRBAU & CIRHRIBR, ont le

plaisir d'annoncer au Public qu'il viou-
Rent d'euvrie une boutique & Joliette,

PLACE DU MARCELK,

outils tiendront constamment af de pre-
mitee qualité, quantie de meubles. Tou'es
des commandes goruut vancutées arc soin
et plitude. Cos Mra. ont aussi le ta.

de romettro À nenf les vieux meubles
re prix sont si réduits qu'on ne mar

chande pas avec eux.
MIREAU à CHERKRIER.

Ueliette, 2 Juin 1877,

 

FONDERIE& FORGE -

D, LAPORAIE, & CIE
BVE ST, PAUL

®RES LY MARCIE)

. JOLIETTE |
@ni constamment en vento los objets

Suivants manufacturés par eux :

Charrues on acier of en funls
“ pour labourer dans les côtes

sarcler
pour faire les sillons «6 ren.“
chausser

ns, rates pour moulins Ac, ke,
Raleaus à um chaval pour be foin.

=, AUSSI :—0

‘LA REINEDE MOISSON" iin.
Un séparatenr de graîns ot de graines,

0 K WooD
PAŸYRNTE LE 0 MARS 1875

fa ais, Us & .Clo sont ausai
? vonte Acs Frucheuses of
es de M, MOUDY

    

 

La Compagnie d'Assurance Mu-
tuelle snr la vie “ The Sun "

de Montreal,

BURFAU : 164 Nue St. Jacques]
—

Capital souscrit...... $500,000

Déror au Gouvense 50,000  
 

ENT...
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SHOMAS WORKMAN, Ree, MP, I'résident
T JAMES X'TON, Ber Vire-Président
M.H GAU Eve, fMirecteur-fidrant.

R. MALACLAY, Eer, Secrétaire,

  

Ausurez. Asnuroz-vour

votre vis. contreben accidegts

dans L'Assurance Mutnolle * Tha Rup * de
Monteasl gui donne Lous ss svoulegen di:
aicablos sent sur ln vie, soit contra lus peels
dents, ans couditions losplus favorables.

La San " donk des poliseasue Ja va
Let pour des plicemeils suite toules Je
fortes ot joant by ae res @ariulies any
taux les plus mndersses cur app hication
speciale,

PELLETIER & BOYD, Awente,

Enrel, PQ

Medecin do la Comjagnie.
Un. M, 8. BOULET,

Joliette,

 

 
 

The Sun Mutual Life Insuranc-
Company of Montreal,

OFFICE: 161 Si James Street,

Subscribed Capital. $500,000

DErosITEn WITH GOVERNMENT, ÉSULOO

THOMAS WORKMAN. Esp M.D, President

Fo SAMES CLANTON, Faq, Vie President.
MHL GAEL, Key, Managing-Director,
Re MACAULAY. Erg, Secrstarg.

INSU IRE: INSU IRE

Your Life. Against accidents

In the Son Mufnal nf Montreal, crants every
Uhing desirrtde in Lit or Accilent Insu-
france en the most favorable teræ….

 

  

  
  

Lifa and
prod
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clinics of all ap
» sec Mrs au!

. feline contract,

PELLETIER & BOYD, Apts,

Boral, PQ.

Mudical Officer.

Du MS BOULET,

Juliette.

  

CILARLES LÉVESQUE, V.S,
MEDECIN VETEBRINAIRE

Gradué du Collège

Montréal.

Bureau: n Berthier.

Fétcrinaire de

mmrmmr
 ete.

DISSOLUTION DE SOCIETE.
Le HOURSIONE vous informe que 1a Ro.

Oiété equii existait avant aujourd’hul sons
les ao et reison sociale de “ Mercure if
Gates” stant mgirtonaut dissuate ; doves
navant il continu: ra sen bes alfyires, dans
ls mocrain de J-Bte Clapdelaine, Ber,
colp de jn

Plase du Marche ot co la rue Manseau.

UE permit on mme lempa occasion d'nne
monc eau publie, qu'on brouverd à son man
#asus Ut 2" <ca'uuent consitlerable de

CHAPEAUX pour Dames,
Messirure et Enfants

Aussi —-Un tris hon assortiment de
GABNPTURES pour Chapeaux, Pubes ot
autre, tou flulens, Fleurs, Dire
Lego el Fran de toate eopten,
On y tronvera aurst un bon assortiment
‘Etes à Hopes fes plus pen Il

n, (idatings, Afpacacilyvors contours,
Monsanto A Reding, Indiens,
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awry au
deptue bon - vit ver
écoute [a + us totale de pop STOUR
thse trouve autiollement dons Uno posi
tion toile, qu'il ne peut vous offrie que des.

MAUCHANDISES tout-0 fit noudrllez ep
Au dernier quit,

Bar ltue visite v<tslficitée

Vous de.
IL AE GATES

su.
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ARTHRSDA BERL
RMAPITRE XL

LA BIBÉRME. — SA COLONISATINN

|
.

La rteolte fut plus abondante.
Avec pjüside condamnés, elle l’au-
rait été d'urantuge encore.
Le gouvernement transporta

des colons dans les riches et ferti-
les proyipçes occidentales de la
Sikériesdontil refoula, vers les
foréts.et les joundris, les posses-
seurs légitimes ; les Vogulus, les
Ostiakæ at autres paîens qui, n’ap-
partenant pas à la religion orthn-
doxe, ne méritaient pas do vivre
de la mêmevie que les fidèles
sujets de sa Majesté l'empéreur
de toutes les Russies, seul répré-
sentant sur la terre du Dien de
touts bout/,
La production de J'ar donhla.
Les lingois “tsienisn

Mais ius pesants, is
ete plus hetentice,
Lu gouvernement s'associa

seigueurs ob deur permit d'un-
voyer leurs paysans, À condition
d'avoir sa boune part dans !es bé-
néfices. Les sieUls n'eurent
garde de su refuser à une au
excellente operation, et pour y
avoir leur petite part, les savanis
n'hésitérent pas à publier de beaux
livres, dans lesquels ils vantaient
les charmes particuliers du pavsa-
ge on Sibérie.la donevur An elfmat
et l'incomparable fertitits dusol,
et cél"braient le bonh«ur qui at-
tendait, sur cetle cette terre libre.
les exilés, dont on ne voyait au-
cun revenir à l'expiration de sa
peine.
Bn effet, les exilés ne

naient pas; ils ne revi nnent
non plus aujourd'hui, ais on sait
pourquot..
La production de I'or angmen-

tait tonjoura, pes assez vite pour-
tant.
Heureusement pour la Russie

que. prês d'elle, et comme étroin-
te entré ‘trois ‘emmemis puissants
et avides, se. {npyyait ne nation
aussi héroïque que malheureuse,
votée à la trahiqou of a l'ingrati-
tude, nh natiod qui avait sauvé
l'Eugope au Pise son sang, et
que l'Europe à abandonnée, une
nation gr contiauwe À appeler la
France sa sœur, et pour laquelle
la France n'a jamais ticé sa redou-
table épée, nu ble qui n'avait
et n'a ancore phardu que la jus-
tice, le conragabfl'honneur.

C'était une proie désiguee à l'a-
vance aux chussgurs d'hommes.
Les trois puissangan alliées pour
le vol et Foppression du rovauine
de Pologne se prriagérent ses dc-
bris ; de leur paf la Prusse et
l'Aatrichese ffrent une pépinière
de soldats pour leurs armées; le
tzat, pressé da, japir, commença
par dépouiller dgapouveux sujeis
non-seulement de teut ce qui pou-
vait-ôtée emporte, mivis de leurs
mainonk, do leurs. terres, de leurs
droits, de leurs Hiberté, de leur re-
ligion, puis, profitant de leur dé-
espoir, il mit la notion en coupe
réglée pour les hesqins de la colo-
nisation des toundris ec des mines
de Sibérie.
Chaque semaine une chaîne de

déportés polotinis franchit In fron-
tière de la patrie vaincne, qu'ils
no” duftent plué tervos: choque
semaîpe une de cos chaïves où
plutôl le commencement d'une de
des chaînes suns fin qui se détou-
¢ da Varsovie à Nertehinsk, et
vient n'ungloutit dans l'ossuuire
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“1ribétion.
Comme un-geand be, gue pour

le destécher; ôp N,retté an flane
par nns tranchée, pat laquelle ves
caux s'écouleut peu à pen, depuis
près de cing années la Pologne
se déverse lentement dans les ma-
raisdu Nord. Le sang, car ici
l'edu't'est dtt sang, et du sang le
pins fhr; diminué d'une manière
insensible, mais continite ; lo Ine
86 tutil sans mêtae qules spoct - 

pus ;

 

SEPTIMBRE 1977,

ltours infttentifs le remarqnent.
‘La Pologne se fait ltussie, ot
là où dus Poionais nons tendent;
la main, avant peu les Cosaques
nous menacerout du knout et du
la lance. . Lc
La vraie Pologne sera alors en

Sibérie, contrée ramantique (écrit !
un savant suquel ces lignes ont;
sans doute mérité des croix ot des
honneurs), d'une fertilité étonnan-
to et dont l'admirable climat est:
d'une rare sulubrité ; l'hiver y!
est froid. mais lo ciel y est purj
et serein.En arrivant ou lieu de
sa destination, l'exilé rompt avec
(sa Vie passée, qu'il oublie comme
Un songe pénible et qui, aux yeux
du gouvernement, est comme non
avenue; personné n'ose mênie
lui rappeler sa condamnation, et
l'autorité, dans ses rapports avec
enx.ne lee numime queles tnullieu-
roux.

Cutte citation, que le le lecteur
peurrs rapprocher de faits cer-
tains dans le drame, auquel cette
étude géographique sert comme
d'introduction, lui ouvrira les yeux
sur la manière véridique dont les
Russes et lenrs partisans écrivent
ce qu’ils appellent l'histoire.
Un horume qui n'a cependant

“ vayé en Sibérie que comme ar-
Le, mais ;1d avait un noble cœur,
poset, en revenant des mines de
‘ chimek : C'est l'enfer sur la

J

 

   

REE.
{ Et, maintenant, vouton savoir
tle nombre des damnés de la
| riunie cupide du tzar.
1 En Russe, Pipte Artainofi, nous
ll'apprendra dans une phrase dont
tie terrible iucouistne donne le fris-
son.
. Les minvs sibérionnes orcupent
CINQ CFNT MILLE HOMMES.
Occupe veut dire tuent.

En enpposant qu'un miveur vi-
vo dix'ans, co qui est plus qu'une
exception, c'est donc cinquante
[mille vies d'hommes que coûte
{For cline année.

IL.vrai que la Pologne n'est
pas crore tarie, of, avee des pro.
catitic ell» pourra fournir long-
temps encore dus martyrs,

ty-

Le gouvernement avisera; on
peut y compter, car pour chaque
travailleur mort l‘Etat perçoit, en
moyenne, 1, kilogramme du pré-
cieux métal par an, c'est-à-dire
une sonne de 8.444 fr 45 e., sans
compter la quantité que savent

detourner les eraployés du trésor
Du reste, que l'on se rassure,

Part de l'aménagement dans Ja
coupe reglée des hommes est par-
fuitement entendu on Russie, on
puut en juger en jetant les yeux
sur le tableau publié par lo sa-
vant géographe Schnitzler,

in 1822, toutes les mines d’or
de lu Russie ne rapportaient enco-
re RS4 Lilogrammes mais en 1832
(la premicre insurection de Iola-
gne avait eu lieu), elles en ren-
daient 8,308 ; dix ans plus tard,
en 1842, 16,084, et en 1X51. 25,840,
Enfin, en 1862, la nouvelle insur.
reclion sera venu donner une nou-
velle impulsion à ce rendemvnt
colossal,

Sur les 500,000 forgatk orrwpés
dans les mines de cette Ribérie
romantique, où ils oublient leur
vie passée comme un rêve péni-
ble, les nobles enfants de lu Polo.

rego

gion, les mœurs, les occupations
et le langage. .

Telle est In Nibevie, dans faguel-
le venait d'entrer Une nouvella
chaîne, d'environ 606 déportés,
commaudée par le gén“ral Mit
ved, ct attendue, à Tobolek, par la
Commission du triage, chargée
d'en disscrainer les civinents duns
cette prison sans bornes, où tout
soudumné n’est plus qu’uns+ ma-
chine vivante, livrée, à l'arbitraire
plus elfroyable.

CHAPITRE XLI

LES VIEUX CHUYANTS.

 

De toutesles villes de la Sibérie
proprement ditu, Tivtumen «at la
première que l'un reucontre, la
premiére aussi qu'y aient fondé
les Rüsses lorsqu'ils envahirent ce
pays.
À vrai dire, ils ne pensaient gnè-

re alors, c'était en 15S1, qu'a se
fortifier contre les attaques des
Vogules,habitants du pays,et ils se
contentorent de construire une
forteresse en pierre entouré d’un
camp retranché, commandant lu
fertile vallée de la Toura ot le
cours de la rivière, navigable de-
puis ce point jusqu’à l'oucan Gla-
cial.
La position exceptionness qu'ils

avaient choisie à ini-chetuin d'u
katermimbourg et de Tubolsk.
dont Tioumnen n'est éloigné que
de 347 vertes et presque an cen-
tre des districts ininiers de Vorko-
dutourie, tratsforui bi ntot lew
premivre crcation ; I» coup se lit
ville et devint le contre d un ian.
portant commerce aliments par les
Tartares, les Bachkirs et les Kal-
mouks qui, de distances tres-con-
sidérables,viennent échanger dans
ses marchés leurs nombreux bes-
tlaux et leurs cuirs contre les four-
rures du Nord, les poissons l'umés
de l'Irtisch,les urines d Orvubourg
etles produits manulactures de
l'Europe.
Aujourd'hui, Tioniren, devenu

chet-iieu du district, compte près
de 800 inaisons, Ÿ où 5 églises, Win
couvent, et posséde des fabriques
de savon, des tanneries consulé-
robles, un chantier de coustrue-
tion pour les barquus, et une fon-
derie de cloches.
Au primier abord, toutefois, il

serait difficile « un voyareur de se
faire unejidée de l'importancede la
ville ot surtout de opulence de
certains de ses habitants, Sauf
quelques église en pivrres, une
citadelle d'agpoct peu uaposant et
un vaste ostrog sitetout à l'uxtrée
m:té du faubourg de la De iniatikn,
Ticumen ne presente à l'œil qu'u-
ne neglomération de maisons de
bois aussi exiguss que pou élé-
vantes, perch es sur des troncs
d'arbres fort ut-dessus du sol,
comme sur des échasses, et qui,
accessibles seulement par des
ébhelles de bois, véritables casses
cou, ressemblent à ces anciens pi-
geonniers posés sur des colonnes,|
que l'on retronve encore dans cer-|
tains parties de la France,

Cptte aingularité du coustrue-
tion, expliquée ot necessites par
In fréquente des inondations, sn»
trouve frégnemment ensuite tout:
le long du Tobal, donts les bords!
sont plats et marécagene, et »i
elle frappe plus particulièrement gne forment aujourd'hui plus des

deux tiers le reste se compose
de scélerats incendinires, voleurs
et nssussins, et aussi do quelques
chefs principaux de eectes por-
secutéea, de dissidents russes, de
colle surtout dos Scoptsi, ce terri-
ble ver rongeur de la religion grée
comosenvite, seete qui, en depit
des poarstites dirigées centre
belo wee sourdoment le trône
des tzars ot game chaque année

à Tioumen, c'est qu'elle s'y fait
remarquer pour la premiere fois.
Mais en Stbèrie, motus que par-

tout ailleurs, il ne faut juger ni les
muisons sur l'apparence, ni les
gens sur le costume,

Tel hormue à longue barbe et à
caflan de drap grossier qu’on
prendrait tout d'abezd pour un
payons peu aise est ir vo cianit Lae
saut ch.que annee pour prusteurs,
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millivas de roubtus d'asluites, ci mi:
de nombreux adeptrs, l'on ne donnela peine «le grimper à

Voici pour la population des mi- ‘nede ces 1shas dent la porte est|
nes; quant A celle des vitles, vil-| ei basse qu'on ne pont entrer qu'en
lagres, stoppes, forète, toundris et 52 courbant, on demenirererre due

ante ninorité, elle se composedes nue chambre ordinaire, mais ene

présentée, dans le gouvernement tableaux et d'objots de prix appor-

de Tobolsk seulement, par plus jtés à travers toute l'Europe, avec|
de vingt peuples divers. Voguies, des puines intimes. ;
stinks, Kahnonks, Samoiedea, ;
Boukhares,  Kirgulsses, l'olonais l
et autres, lous différents les nus!
des autres par les traits le tete!

{A Coucinues
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FAITS DIVERS,
—

nénossge.— Voici un trait d'hôros-
me et de dévouvtueut adusisable gui
tous à Étô raconté par plusieurs QG
wonts oculaires, digues de foi
Samedi le 18.4 3.10, comme le

brain de Champlain -Nu, 5—quifiais
Lu gars Do. seeuture, à Montreal, dus

cooque, cutadion -français,
r de lu locomotive --No, 247,

aporgui sur Lt voice ferme un euliat
qui “Lasouit vue chèvre hors du tlp-
main, Le tyuin etait lauce à toute va
peur, 11 etait ign sible do Iarréler
& eurps pots sauv 4 malh-ureax
enfant Alors fubreuque, jon a peso.
lu de le sauver d'une mort horrible,
æ cougi ie plan le plus hard, Days
tins de Wemps que il es faut pour, 65
dive, il court sur ia charrue cin avant
de In locoiwativ : un sang froid
étounant, et eu vant pros de lege
fete, 3 Te puttsse dh pied hoes de fa
voir aves une adresse qu'on te pos-
‘sède que dans Ces Biomters suprême!

Uu seubiuble fac reccxrait au prix
en Frauro.— Franco Canadien,

 

  

   

  

  

ENCORE LE SERMENT LB MEN.— Veu-
dredi dernier, après tutdi, taudis
qu'un Mousieur ct st qutne se prom --

uaient tranquiltement eu chduupe
surle Dutroii, entry Le rivage do By-
vay etl Phare le Phe Capitaine,
leur aticauon, fat atlirce par wit
Inutt el du ti mlil tits, ul par une
sure de “ment, CUils appergn.
vost Sandee de nie
do dali, wi 2 IATL @val-

gant rapuicin iuoustre se Le-
naît droit, etait appargeumuent aussi
gros un cireutilérence qu'un boucaut,
montrait une tôte “norine, cl n'exhi-
bhatt qus moins de quinze à vingt
pie ts de &a longerur. 11s est avan-
ce à Une quite 1 colo celle wise
tuctre, lorsqu'en s.ldaut ely Fogle
saut, il dispuint compioteuent sous
les eaux, pour 1epraraitre oul pres du
la chalouje. Les promeneurs sap
prochérent iintu -diatemieut de la
côte et furent bientôt hors de Vat.
teinte du muustte, CL persoune lie
peut tes biümner de leur Hite prociph
tee. Le moustre t'est évidemment
ii baleine, nl mmarsouan ni requin, et
re qu'il est Une question cucore à
resoudre, Nos correspondanls sont
des gens digs de od qui ne sout
pas adonties ana histoires de puis
sous.—Fortehesier Journal,
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LA FLOTTE D'AUTOMNE.—Le nombre
de vaisseaux connus qui doivent vi-
siter notre port cet automne est très
eticOUrageant pour les ouvriers de

cac il promeut jusqu'a présent,
vires de pias que antics der-

  

o,
La liste qui vient d'être publiée

contient Us noms de uavires pour
Quebec, 15 pour Montreal, 7 pour
Gaspe, 6 pour le Saguenay où 5 au-

  

   

tres pour divers aatits ports duus le
Las du fleuve,

t (316, lu même date, à pou
près, c'est-à-dire le 3 août, 141 nave
res seulement «Lsicot annoncés pour
Quebee-—Cinadien.

   

 

NATATION. —l>“dévick Cavill a tra.
veise la Manche À la nage, vutre le
Cap Grizhve el Douvres.

—

VARIETES.

‘Ne soyez pas importuns ; il vaut
Dreanuganup wigus qu'on vous ubligu à
vecavoir que d'obliger lus autres à
vous douter,

—llya quote de trbs-attrayant
chez les petites titles, disait un nunise
re.
—(hii, répondit un cultfivat-ur, eb

cela augmente mdme 4 mesur gael.
les grandissent

.
À l'exposition agricole. Un grou-

pe mold se promène et canine
‘exposition des bustiaux. On discus
te du mente des sugeta, Beale, la
charmante Mile Ze n'avait pus enco-
donne son avis.
—lt vous, madcmoisalle, aimez-

vous us b'usŸ risque ait goummeux
ét ioisaat Tourner un iorgnon.
— Mais ousveur, repond en ron

issail Lingeuue, C'ust tte declare
Lun que vous me demandez-là |

an
.

Unegitiloiserie du Masque de Fes 7
Aux Tuiveries,
Trois omens sont assis anprés

  

 

“ yo va
neiges éternelles, ontre les Utséés, péfait en se (rouv.nit durs des safe pute dame, et ua dene fag
qi n'en forment qu'une fnskgeifl- Logs grands tout an bias comme, | tout ars gotionx un bebe de

rosa ab quales aae, goli comme un
bla. I
Bape do ln beanie de l'entant,

wie dame d'un certian Ago s'acrête

 

et div aa jeune home ;
Caldas wwusieury ee joli

potit reo?
Fes vats Lommentae leveil el od:
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RENTRÉE DES CLASSLS.

Les vacances sont finies. La jen.
nesse, aimant l'étude, reprend la
route du collége, du séminaire, du

Lycée, da l'académie et de l'école
maire.
À Joliette, hier, se sont ouvories

les classes des Demoisclles an Cou-
vent de la Congrégation de Notre
Dame ainsi que les écoles de
ron sous la direction dos Clercs

le Viateur.
Aujourd'hui, le Collége Joliette

reçoit ses joyeux élèves, revenant
tous heureux vers la maison ol iis
ont passé déjà de si beaux jours. Il
en est dé même au Collège de L'As-
somption et à l'école d'agriculture
qui y est attachée.

L'enseignement supérienr donné
dans les deux colléges voisins que
nous venons de nommer, est trop
sonny, trop hautement apprécié par
le public pour qu'il soit nécessaire
d'en parler ici, lv mérite de ces deux
maisons se déduit du fait que, cha-
que année, le nombre des élèves
ugmente. Ce fait est du reste lout

à la louangeet à la gloiru des popu-
lations de nos campagnes qui com-
prennent mieux de jour un jour l'im-

rtance de l'éducation de la haute
Frairucron. Daus le District de Jo-
iette, il y à Maintenant beancoupde
familles qui comptent parmi leurs
membres, un ou plusivurs hommes
inetruits ; les uns dans lo clergé.
d'autres dansles professions libéra-
les, quelques-uns dans le commerce
et un petit nombre à l'ag:ivsisitre On
à la mecanig ie.
La ville de Juliette est singulière-

ment favorisée sous le rapport des
maisons d'éducation, cer actuelle
ment, outre sun collée et son cou
vent elle compte deux ri vsans d'éco-
les catholiques qui lui font houneur
et où tous fes cufunts peuvent aller
puiser les premiers rad meats de la
science. L'erole erigee dernierement
par MM. les Commussair-s, sur la rue
St. Louis, près la rue Fabre est une
maison de première classe bien finie,
et nous l'expérons, adapiee aux be.
soins qu'elle doit rencoutrer,
Jeautre école est uae Iris jolie

maiBan en hois que jusqu'æsjonrd'bui
plus de 300 élèves unt fréqneulée.
arrondissement No. 1, étant divise

ces écoles ne serout plus [réyuentées
que par environ 150 clèves. Les
eux écoles compteront en outre six

professeurs. Ainsi, du coup, l'ensei
nement va être praudeinent ame.
loré et l'état sanituire ne luissera
que peu de :horcs à désirer, ni tonte
ois, la nouvelle maison vst Idiie
dans des conditions telles qu'il soit
facile d'y observer les luis de hy.
giène, comine tous l'espérons.

Mais outre ces améliorations mate
rielles et que l'on peut toucher du
doigt, il y en a d'autres morales et
intellectuelles qu'il convieus de men-
tionner. Ainsi dans les deux écoles,on
enseignera, cette annee, à l'avenir,
l'Anglais dont l'étude est indispensa
blo 4tous. Il ne faut pas s'atieudre
naturellement qu'on apprendra par-
fartement cette langue, mais on y
tdonuera d'excelientes notions qui
faciliteront plus tard l'étude de l'au-
glais et auront rendu celle langue
familière à tous.

Il y a plus, MM. les Commissaires
d'Ecoles de la Ville ont décidé, en
outre, d'ériger l'école de la rue 8.
Louis, en école modèle, académique.
Ainsi outre les sciences premières,
enseignées dans toutes les écoles, on
y enseignera la tenue des livres, le
mesurage el autre sciences suivant le
Programme adopté par le Conseil de
Instruction Publique.
Les avantages qu'otfrira cette ins

titulion, sont très grands pour celle
localité. Eu premier lieu l’ensei-

ement, étart presque gratuit, tous
es habitants de cetie localile pour.
ront y envoyer leurs enfau:s, qui
suivront un bon cours commercial.
En sortant do là, les élèves, à 14.15
œu 16 ans seront en état de gagner
Bonorablement leur vie. En second
lieu, les jeunes gens qui désireront
auivre un cours classique au College
de colle Ville, pourrous le faire avec
us d'avantage, élaut au sortir de

l’école, bien préjarés à étudier les
hautes sciences. lis s'épargneront
probablement en ontre, le coût d'une
ou deux anuécs de Collége.
Donc, à tous les poiuts de vue, la

population de Joliette doit se réjou:r
le cette mesure adoptée par les com

missaires, secoudus eu cela par le
Rérd. M. Lajnie, cure de cette ville.
Pour noire part, nous en soilies

trés heureux eb nous en remercions
sincèrement les auturites,
Nous avons dit que l'ecole d'agri

Gulture de l’Assuinption doit ouvrir
ses portes aux élèves aujourd'hui.
L'étude de cet art, de celle science,
est peu en faveur auprès de lu popu
lation agricole en ce pnys. C'est uu
malheur gue tout Ju monde devrais
avoir à cœur d'éviter.
Nous reviendrois sur ce sujet daus

un prochain nusséru.

COURCRIMINELLE

Les Assises de la Cour Crimindile
pourle District de Joliette unt été
ouvertes Samedi dernier sous la pre.
vidence de Son Honneurle juge Oli-
vier, Après les proclamations d'usa-
© et l'appel des jurés, Bon Honneur
t aux grands jurés l'adresse suivau-

Ww

 

      

Messizons Les GraNns Jurés.

«Durantle dernier terme de latour
Griminelle, j'ai eu orvasion do fétici
ter lo District de Joliette sur l'absen-
ce totale de crimes. Nous étious
tous fiers du lait que notre District
était exempt de crimes graves. Je.

ne sais si la Providence a voulu ra-
buisser ce sentiment d'orgueil avec
lequel nous nous soinmes réjouis de
la moralite de notre District. Quoi.

constater qu'il" y a aujourd'hui Joo
vant vous des accusations qui sont
d'une nature bien grave. Vous an.
rez à vous prononcer sur des accu-
sations pour des crimes qui ont été
inconnues dans ce District depnis
qu'il a été détaché du District de
Montréal. 1! y a devaut cette Cour
deux vas d'infanticide, c'est à dire,
que deux femmes sont aceusées d'a
voir ufis a mort leur propre enfant.
Vous anrez aussi À vous occuper
d'un cas d'avortement, chose heu
reusement fort rare dans nos campa.
nes. Ce crime est très grave et tout.

à-fait contraire aux mœurs de la po-
ulation qui habite le Canada. ‘’L'of

fcier de la Couronne vous expliquera
la nature de cette offense et vous pro-
curera les rens«ignemants dont vous

urrez avoir besoin sur ca sujet.
ons aurez À vous occuper d'un cas

d'incendiat. C'est un cas heureuse
ment assez rare, parmi nous. C'est
une off-nee très grave'que la loi pu-
uit sévèrement mais qu'il est très
difficile de prouver. Vous aurez
aussi à vous occuper d'un cas d'as-
siut avec intenlion de meurtre.
Ce crime était autrefois puni d'une
manière très sévère. La loi condam-
nait autrefois à la peine capitale,
c'est à-dire à la mort, les personnes
convaincues d'Assaut avec intention
de meurtre. Muis pendant la der-
nière session 05 a Ameudè la loi de
manière À remplacer la peine capita-
le par un emprisounemeut plus ou
moins long suivant la gravité de
l'offense. T1 y à aussi deux cas d'as-
saut avec intention d'infliger des
blessures graves. IN y a une
accusation pour vol, et deux accusa-
sations pour cruauté euversles ani-
maux. Quoiquecette dernière ofen-
se suit moius grave, cependant elle
ne laisse pas d'être repréhensible et
de mériter la pruition infligée par la:
1ni à ceux qui s'en rendent coupables.
Telle est Messieurs, la nature dgs
offeuses dout vous aurezd vous occ.
er.

P L'officier de la Couronne porterai
devant vous les accusations’ corifre
les personnes accusées d'avoir com-
mis des crimes, et vous aures-alors à
examiner les témoins à charge ‘Hi
est très rare que le grand jury.soit
appelé à entendre les temoius -À de-
charge, parce qu'ici vous ne faites
pas le procès des persouaes accusèes
de critnes : Cela est du ressort des
petits jurés. Vutre devoir est de de
cider si les accusations sons fondées
ou non fondées Bi vous croyez sui-
vant votre conscience ct d'uprès. la
preuve que vous aurez entendue
qu'une accusation est fondes, vous
rapporterez l'accusation en Cour, et
voire président endossera sur l'indiet-
ment le mot © True bill." 1e procès
de l’arcusé se fera alors devant les
petits jurés qui décideront en derier
ressort de la culpabilité ou de l'in
nocence de l'accusé,
Vous voyez quelle protection la

Cour accorde à l'accusé aflu d'éviter
que personne ne soit condamué in
justement. Pour que vous puissiez
rapporter un verdict de true bill. il
faut qu'au moins douze d'entre vous
soient d'opinion que l'accusation est
fondée. Et l'accusation que vous
aurez rapportée en cour comme fou-
dée donnera lieu au prorès de l’accu-
séquisera fait par douze petits jurés,
lesquels déciderout d'une manière fi
nale. Les devoirs des grands jurés
différent essentiellement «le ceux des
petits jurés. Les petits jirrés doivent
donner aux personnes accusées le bé-
néfice du deute, tandis que les grands
jurés duivent accorder le bénéfice du
doute à la Couroune. Comme je vous
l'ai déjà dit, vous n'êles pas appelé à
vous prononcer sur la cu pabifité des
personnes accusées, mais vous êtes
appelés à décider si les accusations
sonl foniées. Si vous croyez que la
personne accusée est coupuble, vous
aires lieu de rapporter un (true bill.)
Par le serment que vous veuez de
prèter, vous vous èles engagés à ne
condainner porsoune par haine ni
par vengeance et de n'excuser per-
sonne par syrupnihie ni par faveur,
vous devez «décider suivant votre
conscience. Cust du reste un fait
recounu que dans notre pays les dé-
cisions des membres du jury sont
ordinairement dictées pay ia justice
et l'équité. Vous devez vous rappe-
ler que vous êtes en quelque sorte
les gurdieus de la societé. Si vous
laissez aujourd'hui, s'échapper un
coupable, uu assassin, Vous lui four-
uissez le moyen de recommencer à
coumeblre d'ustkres crilnos, vous
mestez en danger la vie ou la pro-
privté de vos couciioycuns et vous
Vous expusus à Âtre vous moines les
premières victiines .
Dans l'uxécution de Votre devoir,

que vous accomplitez suivant votre
couscicuce,sans haine cb sans faveur,
vous n'avez rien à craindre. Vous
devez garder lu secret du co qui se
fait dane voire chambre. Il est des

rwonnes foibles qui pourraient être
intimidées par la crainte de fuire
naltie des setititnents da baine où do
veuguauce envere eiles. La loi a pro
vu cet inconvénient eb a voulu assu
rer la liberté du jury en obligeant
les membres de ce corps à garder 1 secret de lenrs dalibérations Uret

qu'il en soit je regrette d'avoir at

done dans votre propre Intérät ainsi
que dans l'intérêt de la justice, que
vous êtes obligés de garder le svcrut
de coqui se passe dans votre cham
bro. Vous aurez l'aide de l'officier
de la Couronne, vous avez aussi le
droit d'avoir l'aide de la conr chaque
fois que vous en aurez besoin. Vous
êtes fes gardiens du District et lu
Cour doit concourir à vous rendre
Jarre charge aussi facile quo possi-

e.
1] y a d’autres modes de procédure,

maiscomme ils ne sont pas usités en
Canada, je m'abstiendral de vous en
faire une longue explication. Vous
aves lo droit de présenter ce qu'on
appelle un presentment, Cela aurait
lieu dans le cas ou vous aurieg con.
naissance de crimes qui auraient 648
commis dans le pays et dont les cou
pables n'auraient pas été mis en accu-
satton.. Dans le cas où vous auries
A.faire un presentment, il faudrait
é#fter-de nommar le coupable publi.
nement, car cela lui donnerait

l'énail. * Jo n'en dis pas plus long IA-
dessus, parce qu'il est rare qu'on
agisse parpreseniment. 1)vous suff-
rades pndlerce cas à l'officier de la
Couronne, et cent’estque sur le refus
de <o derniet, de mettre le ou les
conpables an accusation que vous
pourres présenter un ‘presentment
ons_aves en sus pour devoir de

visiter la prison et de coustuter si on
à suffisamment égard à la sarté des
prisonniers, s'ils ne sont pas mal-
traités où s'il y a des personnes
qu'on garde injustement en prison,
on contre lesquelles il. n’y a pas
d'accusation. tle visite une fois
terminée, vous devrez faire rapport
à fa’ Cour ‘Mestieurs, j'espère que
les quelques remanpies que ju viens
de faire sur vos devoirs comme
grands “furés, vous suffirout pour
vous faire comprendre ce. que vous
avez À faire. :

“ Mestieuts, Avec ces explications,
je vous laisse le dévoi# d'accomplir
a chatge'ghivous est confide. Vous
pourvez: veins rwudre dans voire
chambre. et vous prononcer sur les
indictemnents.e -

Les grarrds-‘jmrés se retirèrent en-
suite-ptar -défihorer. Dans l'après-
midi grands jurés ont rapporté
comme fondéés les accusations sui-
vantes. _ i ;
La Reine va. George Gagnon.—As-

saut avec. intention d'infliger des
Diessures corporelles graves. II plai-
ls nan-coupable Me Godin avocat
ipoyèr I'néditse, -Procés flew 4 Jeudi.
ariM,

jo oy A pralde, Nou-COupania,
Martel ROUE l'aecusè .-Pynces fixé à
jeudis. 2223 073 Bue 1
La Reine vsAbie Mckpary=n,

condiat,iglmépuoisemupahie. Procès
Ter artre weezer 5:

La.Reine oa 1a Ducharme. — La
prisquulèreçest arcugée d'infauticide
et davuis caphés:la, naisænce de son
enfant : fdib pluidæ nos Dupable a
Ces-doirt astride.MZ 1.AM

 

 

fxs & Matdj.. 2
La Beine vs Deélima,. Beaudoin

(femme. Viglaucourhj—Assuul avec
intention de- meurtre.
: La Beime vs Délima* Braudoin
[femike -Vaitlaneourt)—Bulrde avec
effractighi’ dabs nie maison privée
avec Pidterlion de compietiro une
felonie. Elle plaide nan-coupable.
Procès fixé: jeüdi prochain.

M. Marteldéfend l'acciusée. ;
La Reiiie vi Angelique Riendean.—

Vol'd'une vache: E.le plaide non-
coupable. ‘Procès fixé à lundi.
La Reine vg Gédéon Desrosiers est

accusé d'avotr procuré un avorte-
ment, d'svair administré du poison
ou des substances délétères, etc. 1
laide non coupable. Procès fixé à

jeudi, M.'Godiit défend l'acctisé.
La Reine va Alexis Coutu de St.

Félix, pont avoir tué eù maitraité des
animaux, | .
La Reine vs Exilda Lapointe Infan-

ticide.. Va t'alisence des deux accu-
séseu deri.tér lleunommés, M. Buby

ur la Couronne demande qu'il
mane de .cette Cour des mandats

d'arrestation contre les dite Alexis
Coutu et Exilda Lapointe.

Les grands jurés font rapport qu’ils
ont visité la prison et déclarent que
l'ordre et la propreté avec laquelle la
prison est tenue, ne laissent rien à
désirer. Ils ont interrogé les prison-
niers et ceuæci onb déclaré n'avoir
aucune plainte & faire coutre leurs
gardiens. .

Les grandsjurés fous aussi remar-
quer aa Cuue-que le geblier est très
a l'étroit et qu'il n’a pas uv lngement
convenable pôur safamille. La Cour
s'ajourno ensuite à Luudi, le 3 cou.
rant. : . :

Séance p£ Luxe.”

Angelique Rieudeau accusée d'a
voir vole une vache, la phrourièté
d'un nommé Valois de Ste, Blizabeth,
est trouvé coupable par les paths ju.
rés, qui la recommendant & la cle.
tnence de la Cour.
Jaines McLeary comparalt & la

barre. Le prisonnier est accusé d'a
voir, dans la paroisse de st. Charles
de Lachenaie, mis le feu A une
grange. Comme il n'a pas d'uvacal,
a Cour nomme M, L. A McConville,
pour le defendre. l'accusé ne paraît
pas jouir de la plénitude de ces fu
cultés mentales. L'acte qu'il a com:
mis ent plutôt le fait d'un iusensé que
celui d'un homsne qui aurait Vinten
tion de commettre uve félonie. fl
declare avoir, fait du feu pour se
chuutter, Les jurés considèrent qu'il
ne peut être responsable de ses actes,
et sont d'avis que le prisonnier doit
ètre acquitté. Cependant, coimme il
ya de ver oe d'opinion entreepri

 
Conviile defend l'accusée. “ Procès
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sonnier et les’jurés, quant À la ma-
nière la plus convenable de sa chauf-
fer lorsqu'on a froit, res derniers
recommandent que M. Mclæary snit
chauffé en prison, jusqu'à ce qu'ou
ait pris des mesures pourle chauffer
duns un asile d'aliénés.

——— ere—

INFORMATIONS.

—Etat comparé des revenps du

marché (taxe sur les voitures,) pour

le mois d’Aont 187? et lo mois corres.
pondant 1876.

Août 1876 Loft {87%
5 et 12 $10.65 4 91605
19 et 26 2055 11 13.50

18 1360
25 1185

— ——
$37.20 053.10

ter Septembre 914.45.

Depuis lé 24 Mars 1877, au premier
Septembre inclusivement la taxe des
voitures sur le marché de Joltette 8
donné la somme totale de 6377.09.

Pendant les mois de 1876, le même

reyenn ne s'est élevé qu’à la somme

do $378.48, I est, de facile de

couclure que cetle source ae revenus

pour la corporation de Joliette es

plus que doublée cotte année.

quatre derniers mois de l'année de

vront donner antant que les cin
qui viennent de s'éconlar, Car voil

les gros marchés qui vont commen

cer bientôt.

Suivant les derniers avis reçns du
Manna Ena par la Gsseite 4° lawail,

lo lac de Kilanes, qui depuis plu-
sieurs mmaines é:ait vide et avait
Papparence d'une immense cavité
noire de 500 pieds de profondeur, est

maintevant rempli presque jusqu'au

bord d'unelave figdide et extraordi
nairement agilée.

Tl est question de J'établissement

d'une compagnia de vapeurs espi.

gnols eutre 1a Paninsule at les répu-
hliqoes de Amérique centrale, avec

des escales aux Îles Canaries et aux
Antiles.

Larécolte de blé sur la rivière Ga-
tineau est la plus forte qu'elle n'y ait
encore été vue ; la moyenne est de

trente minots de l'acre, paraît-il.

Tout annonce que l'Exposition pro
vinciale va obtenir un beau succès

>| cette année, Nous apprenons que le
nombre d'exposants est très satisfai-
sant et que la liste des entrées con-
tieut une grande variété d'animaux,
de produits, de machines, etc. Le
comité conjoint travaille avec une
arileurdigne de tout éloge ; il fait
suriout dus effarts pour, faire rencon-
trer, durant l'exposition, les produc
tours ot les acheteurs. fen.

Vici le sommaira de 1a Revue Ca
nadienne pour le mois d'août 1877 :

‘1. La Rotanique en 1876, P. Bel-
linek, 8.4.
I. La Chambre des Communes,

Revne Britannique.
II. Te Christianisme dans l'His-

toire. FX. Demers
Met l'Etat, P. Libera-

tare, 5. J.
V. La Grande Chambre, Cte. del

Manieri.
VI, Le Pays des Fourrures, Jules

Verne
VII. Chronique Parisienne, Th. B.
VHLL Chronique du Mois, P. H.

| |ee

NECROLOGIR.

Le 22 Août 18717, s'éteignait au Col-
lége ds I'Assomplion le Révd. Ed-
onard Labelle, à l'âge da soixaute-
dix-neuf ans et dans sa cinquantième
année de prêtrise. Ce prêtre était le
doyen du clergé du diocèse de Mont.
tréal el était grandement vénéré A
cause de ses vertus et de la Régula-
rité de sa vie.
Avec ses frères, Messire Kdouard

Lahelie et feu Mesire F. X. [abelle,
feu Mes, Ed. Labelle fut l'un des fon-
daleurs du Collége de l'Assomption
en 1833. Il fut le directeur de cette
institution dans les premières années
de son établissement, et les services
qu'ila rendus au Collége resterent
toujours daus Is mémoire de cenx
qui furent les témoins de ses travaux
et des sacrifices qu'il fit pour donner
Pélan à celte institution.
Monsieur Ed. Labella était n6 à la

Pointe-Claire, lo 22 Maj 1799. 1 fit
ses études au Collége de Montréal,
où il se distingua toujours par une
régularité de vie poussée jusqu'à la
perfection et un jugement d'une droi-
ture remarquable. Ordonné prètre
le 13 octobre 1822, il fut aussitôt en-
voyé à Ste. Geneviève, où il passa
deux ans. Nomuné ensuite mission.
naire de Bonaventure et de Pashé
biac, 11 s'y rendit aussitôt eb cxerça
sou £èle, dans ces contrées, pendant
trois ans. M. Ed, Labelle devint en-
suite curé de Ste. Elisabeth. près de
Joliette. Doux ans plus tard it fus
transféré à BL Polycarpe, puis, un
an aprés, A Ble. Rowe, c'est dans cetlo
Jricuisse qu'il se fractura une jambe,
un allant porter les secours de la re.
ligion aux malhoureux atteinis du
choléra qui sévissait alors (1834.)
En 1835, il fut nommé directeur

du Collége de L'Assomption, cha:
qu’il oceupa jusqu’en 1838, ll (A
ensuite nommé curé de la Pointe.
aux-Trembies, où il demeura jus.
qu'en 1849 Gost alors que ses ju.

firmités obligbront le Révd. M. Ed.
Labelle à quitter 1a cure et A se reti-

rer chez son frère, Messire Frs. La-
belle, curé de Repentigny.
En 1875, M. Edouard Labelle en

tompagnie de son frêre le Révd. J.Ble

Labelle résolut d'aller passer ces der.

nières années au Collège de l'As

somption, daus ls retraite et la priè-

re. .
Bes funérailles ont eu lien à l’As-

somption, sumedi le 25 août dernier,
au milieu de 38 membres du clergé.
Parmi les fuiques on remarquail

M.le Dr. Meslleur, l'un des fonda
fours du Collége l'Assomption, "À
tait venu malgré sou Age et ra fui

b'esse reudre les derniers devoirs à
son viel) ami, Le service fut chan.
té par le Révd. J.T Gaudet direc-
teur. du Collége assisté des Révds. M.
R. E. Viger et, A. Provost, comme
diacre et sous-diacre.

Les restes mortels de M. Edouard
Labelle ont été déposés dans l'Eglise
de l'Assomption, sous le chœur du
côté de l'Evangile, où repose déjà le
corps de M.Frs. Labelle son frère.

RIP

LA CATASTROPHE DE DES.
MOINES,

Un épouvantable accident est arri-
vé mardi matin, à quatre heures, sur
le chemin de fer Rock Island, E..U.
A environ sept milles de Desmoines,
se trouve un pont que les eanx, pro-
fondes d'une vingtaine de pieds,
avaient emporté la dérive, sans
que la chose fut counue des conduc-
teurs du train.

L'engia et tous les chars, à l’ex
ception de celui oft se trouvaient les
lits, ontfait le plongeon dans la ri-
viere. L'engin est complètement en-
glouti.
Dans un dus chars se trouvait la

fameuse troupe de Barnum. Sept de
ses hommes sont noyés : T. B.
Baker. J. H. Pruze, A. MacKay, G.
Rockwell, C. Thompson, J. Purcell
et un autre.
La force du courant À fait sortir

los cadavres des chars et grand nom-
bre sont aperçus flottant sur la riviè-
re. Plusieurs ont déjà été retirés de
l'eau, lis sont placés À mesure sur
un train spécial qui les conduira à
Desmoines.
On estime les morts à une vingtai-

ne et les blessés à une trentaine.
Parmi les morts retronvés, se trou
vent l'ingénieur, Ww. Rakstran,
Mile. Emma Babcork, institutrice à
Rock Island, et M. Boit, l'un des pre-
miers pharmaciens de Boone, La.

 

NOUVELLES TELEGRAPHIQUES,

Belgrade, 30.—Le général Grines a
été nomméchefdel'état-major serbe,

Les officiers russes achètent du
grain et du bétail en Servie.

Bucharest, 30.—La Romanie n'a
conclu aucune convention avec la
Russie. L'armée roumaine gardera
son individualité lout en coopérant
avec les Russes.
La prince Charles, avec le gros de

son arinée, suivra bientôt l'avant gar-
de de l'autre cdté du Danube 3 Kora
big.
$ la guerre contique jusqu'à l'au

tomne on calcule qu'elle coûtera à
la Russie environ 850,000,000 rou-
bles, 732,000,000 ont déjà été dépen-
sés. Pour couvrir ce montantil y a
une réserve de 190,000,000,du1 papier
monnaie sera émis pour la bulauce de
450,000,000. Il y à déjà en circula
tion 877,000,000 en papier monnaie,
On s'occupe encore beauconp de

Plevna,où Osman Pacha s'est retran
ché avec des forces o@nsidarablos.
S'il est défait les pertes des Turcs se
ront considérables.
Andrinople, 30.—11 arrive des trou.

pes tous les jours. Ces bataillons
viennent de toum. Un grand
nombre de volontaires viennent de
l’Albanie pour joindre le corps d’ar
mée de Suleyman Pacha.

li n’y aura pas de combat décisif
dans le défilé de Shipka avant l'arri-
vée des renforts.

Paris, 30.—Le correspondant d’un
jourual anglais aux Quartiers géné-
raux de l'armée russe télégraphie
que les pertes, dus deux côtés s'élè-
vent au inoins à 12,000 hommes. Ga-
brova est remplie de blessés. Gn dit
ue les généraux Badetsy et Dep.

famsky sont blessés. Dobrovan été
incendié par des troupes régulières
de Rasgrade.

Londres, 30.—Une dépâche de
Constantinople dit que les troupes tur.
ques ont réussi À detruire une quan
Glé de munitions appartenant aux
Russes, près de Gabrova.

Unie dépêche de Bucharest dit que
la garde impériale qui a reçu dorniè-
rement l'ordre de se rendre sur le
théâtre de la guerre est en route pour
joindre le corps d'année du grand
duc Nicholas
EEE

FAITS DIVERS.

Srévonnartis. — L'Adresse aus
grands jurés prononche Samodi der
nier par Son Honneur le Juge Olivier
84 que nous publions aujourd'hui, a
êté Sténograpliiée par Mr. fleimni
Tremblay de la Gasotie do cetto ville,

—Nouws avons déjà expédié lour
compte à plusieurs de nos abormés ot
nous continuerogs ainsi jusqu'à la fin
de notre liste, Nous prions en con.
séquonce lous nos souscripteurs do
nous faire parvenir le montant qu'ils
nous doivent où d'attendre la visite de notre collecteur. ll nons faut

 

absolument collecier lous nos arrôra.
ges pour faire face A nos affaires of
pour améliorer notre atelier, Que
tout le monde se tionne prêt,

Noire agent collecteur sera dj.
manche prochain A Sle. Julienne,
is ilv sitora des roisses de 8
sprit, St. Lin, Bt. Roch, L'R .

nie et L'Assomption. » LEplipha.

MAGNIFIQUE RENDRMENT.—M. Che,
Tellier, maire de St. Félix de Valois
& semé au printemps S pinivs de Lié
qui lui ont donné minots et troie
uarts de blé de première qualité,
‘est difficile A battre dans ce pays.

Cuzuixs pe Pen —Las travaux en.
trepris par MM. EB. Guilbault & Cie
sur le chemin de fer de la Rive Nord
se gouraulvent avec beaticoup d'acti.
vité. Actuellomeut plus de cent per.
sounes sont employées sur les di.
verses geclions. [es entrepreneurs
espèreut terminer le Lerrassement
dans deux mois.

8e. Jacques.—Quelqu' ;
neurs du chemin de ta santa
siter les carrières de St. Jacques, €
il est fort probable qu’on y vendra

d'argent.

Annivés à L'Horer nu Camana—
L. L. Corbeil, Montréal ; M, Boyreo
8t. Antoine Abbé ; A. Boyes, 8s. Ap.
toine Abbé ; Horimidas Payette,l'As-
somption: Philias Pa elle, da; H,
Carnailier, file. Elisabeih ; O. Borde
lean, 82. Charles Horromde O. Pau.
té, L'Epiphanie ; J. Renand, do ; D,
E. A. Caron. St. Henri de Masco.iche:
E. Irving, Montréal ; Thomas Boyd,
do; Thimothy Ralston, Berthier :
Fred A McFarlage, Putishurg, Pie’
Charles McRucher, Lanoraie ; John
B. Waolney, Trois Rivières ; O. 8to
tomine. Aguat de Station ; A. Har
vey. Wamilton ; Dr. LP. Lavallée
MP. PP.SL Felix de Valois ; FX.
Lasalle, Bt. Jean de Matha; J, Bie,
Malmaison, Suirse.

Annivés à L'Horst Jourre—
F, Dugas, Moutralm ; Chs. Dalpé, St,
Esprit; Jos. Dulpé. do ; Bridget
Shealen, Bt Alphonse ; Mary Woods,
do ; Edward Shealon, do; Joseph St
Julien, St. Albans ; Charles Robil-
lard, Lauoraie ; E. Buzzell, Mont-
réal; Ed Marcile, 8t. Jean de Matha;
Marie Durand, dn ; MarieLouise
Barnabé, do ; W. H, Macculpine,
L'Assomption; R. G Larivière, Moot-
réal ; B. Mathieu, Lachenaie A. Ar-
chambault, et ses doux fils, L'As.
somption ; Ë Dupras, Lachenaie :
J. Deschamps et sa dame, St. Pau
I'Ermite ; Philias ‘Paquet, L'Ag-
somption ; Hormidas Pagneite, de ;
G. Desrosiers, M. D, SL Félix ; H
Desrosiers, do ; Louis Levesque,
D'Aillebout ; A. Gorsin, Sta. Julie
ne ; Alp. Baaudein, Lae Supe
S. Michaud, St, Gabrlef; Jon) 4
seau, St. Ambroise : LL. G. Richard,
Ste. Julienne ; W. Ii, Stavranson,
Buckingham ; FE. N. bafrance, Moot.
réal ; James S Grant, do; R. 8
Horuk, Greaville ; Alp. Hat
Julienne ; Louis Vésina, 8. Roch ;
John Fol+y, Montréal; J. B. Lat
tôt, do ; U. Pelletice, L'Epiphanie ;

L Davis, Sh Liu; Tunathy Ralston:
Berthier ; John Woolsey, Trois Ri
vières ; DB Charland, Ottawa ; Ales.
Alin, St Paul ; A. Bourbonnière,
Montréal ; Boucher B Fletcher,
Berthier ; U. Guitmetto, do : Lieut
Col. Hanson, Berthier ; F. Lasalle,
St. dean do Matha ; HM Lavi, Ottawa;
dos. Grouls, OuUaws ; Guésime Der
rosiers, Lanoraie. *

nuukee.—fa rumeue à cireulé à
Montréal, cos jours derniers, que Clu-
niquy, durant une maladie ve
qu'il'a euc récemment, s'est adressé
à l'évêque catholique romain pour
demander sa réintégration comme
catholique. On ne saibjusqu'à quel
point on peut ajouter foi À calle nou-
velle. Le Star a nié, mais une lelle
déuégation ne vaut pas grand'chose.
On remarjne de plès que, depuis
quelque temps, la presse parak avoir
perdu de vue I'apoglat sacrilége, of
ue, du reste, si [a rumeur en ques

tion est mal foudée, il nT per
sonne de plus intéressé que iniqur
à nier. Mais il a jusqu'ici gardé le
silence. La rumeur soraitelle us
fait 3—Gazette de Sorel.

son POINT—A l'Exposition royale
d'agriculture à Liverpool: cette a
née, te fromage canadien & Jompont
le second et lo troisiéme pi

aREatouil; le grand pro rg
Young est tort à LacSalé,
après-midi, à 4 Leures.

 

  

L'arraine mackerr. — Vendredi M.
le magistrat de police Desnoyest
ni ordonné, la mise on eh:

chael Quian, ar sous -
tion d'avoir fait fou sur Hackett, Il
considère que les preuves recueillies
contro lui ne peuvent motiverss dé
Leution.

Nouveres Pranète.—Le vont os

décidément aux découvertes astrono-
miques. Le professeur Watson, de
l'université du Michigan, annonce

n’îla découvert dans la constells
tion du Capricotne uge plawdte in-
connne jusqu'à prèsent, ayant l'éclat
d'une étoile de diaièams graudeur, 6
sa position était par 2 h 14 ascen-
sion droite, 12 dogrés 67 minutes 4
clination sbd

—William Dryden à été condask
6 à payer une amerdé
servi do larmes lout-à fai
euparisnt de la Reine lors de Ae vvssion dus ndversaires do la
Dunkin, samedi derive.

de la pierre pour un fort montant

ae

…  

 



  

Pendant que les voyageurs at

| rt dutrain

4

1a gare
vendde vis et Konacher, A

J dvis, nts homme bien mis suppro-

un cultivateur, lui dit qu'il

pe mera de grains et le pria

de lui prôler ceut dix plastres pour

un quart d'heure. Le culuvateur
rôta cetls sonume saus hésiter,

avoir afluire à un honnêtecroyant ;
is dl s'aperçuit quelques

ponts prie oilavait té jou

un habile flou, Le voleur n'a

od encore été arrôlé.

Mardi dernier, près de la gare

du Grand-Tronc, à Lévis, un charre
c'amusait A piquer, avec une

gle, une capsule

a

dynamite qu'il

tenait dans sa main gauche, quand
tout-à coup une explosion ve produi

sit et il à eu la première phalange de
trois doigts emporté complètement.

Un éclat de la capsule est aller le
frapper au visage près de l'œil.

Tononto.—On a essayé de faire
ghañger ches quelques courtiers de
estie ville plusieurs débentures vo.
dos à Ste. Catherine, Les déteciives
sontsut les traces des coupables.

! wontaAEAL.—~Vers onze heures mer
ered soir, M. et Madame A B. Lafre-
nière revensient d’une veillée avec
un enfant de cinq mois. Arrivés À
l'epcoignure des rues Dorchester et
8t. Constant la fours tomba à leurs
pieds. Madame Lafrenière fut tou
chée par le Quide électrique eutre le

ce et l'index de ia main gauche.
File tomba sans connaissance et fut
transportée chez elle an No. 1714.
rue Si, Laurent. .fæ docteur Lara
mée fat appelé pour lui douser ses
soins et déclara qu'elle n'avait reçu
aucune blessure grave.

|

Madiume
Lafrenière ne recouvra convaissi
que vers deux heures du matin. Hier
après-midi, elle n'était pas enrore re-
venue des émotions de fa vuille et
elle était encore très-nerveuse. Chose
étrange, le bébé qui était dans les
bras de son père, n'a pas été uveillé
par le coup. M. Lafrenière dit qu'ii
chancela mais qu'il ne tomba pas,
La foudre a uoirci légéremett Lu
main de sa dame.

  

VARIETES.

Dans le doute, abstieus-toi.
..

.

Aime la chasteté, la frugalité et la
verité.-

ta... A
La boune conscience est seule au-

dessus de la crainte

Ne vous presser pas de parler, c'est
vue manque de folle. parier,

[Lune fant tt” faire co que l'ou
reproud chez fe 1es autres.

. +

Ne page amais mal de personne,
pasdua de tes enpemis.

oe
. .

En commandant anx autres, sache
le gouverner boi-mème.

' .

J'aime la maison où je ne voisrien
de superflu, od je trouve tout le ne.
cosedire,

Le plus malheuraux des hommes
ri Celui qui ne sait supporter le mui-
eur

À

Attends de tus enfants dana ba weil.
lesse ce que vu auras fait Loi même
pour tes parents.

Ne reproche à personne sa _mau-
vaiss fortune de crainte que tu ne te
(rouveras un jour daus lu wêmnecas.

. .. .

On ne anit jamais i
dans le pt des femmes, Wome
quand elles le disent,

D

Aime tes parents ; s'ils te causent
quelque contrariété, appreuds à lus
sunporter,

»

, Pour vivre sa, ement, il fuut savoir
vinterdirgles défauls que l’on obserVent daus autrui.

La

La félicité du corps consiste dans
la aûflé, ‘à celle de Pesprit dans lascience, Dieu, c'est co qui n'a ni
commencement ui fin.

Cequ'H-y a do plus aucien, c'ust
Dieu, parce Qu'il est incréé ; de plus
beau,le monde, parce qu'il'est l'ou
Yrage de Dieu ; &plus grand ; l'es-
Pace ; de pus prompt, l'esprit ; de
8 fort, la nécessité ; de plus sage,

© temps ; de plus constant, l'aspé-
Fance ; de meilleur, la veriu, sans
laquelle il a'y à rier’ de bon.

: Thehes, pendant que vous êtes
jeunes, d'acquérir de la sagesse,ceseratoute votre consolation lorsque
fous seroé vieux : vous ne pouvez
! reine melllaure acquisition ; c'ust
A sovile chpsedont la possession soit
certaine el gion ne pourra vous fa

’ Ae

Unenfant terrible :
À qual heure dinent les parents

Semanal On monsisur, & ute peti.
—Aussithi que vous
Fe 1 maman hi I'a ditt

serez parti, Le

 

GAZETTE DE JOLIETTE, -4 SEPTBMBRE 1879.
Une femme est une ligne ; ses youx

sont les hamegons; son sourire est
appt. Un homme est un poisson,
l'auiour est la friture,

Définitions empruntéés au vocabu-
latre populaire :
Vuz—Le temps de faire de l'urgeut.
Anokwt.—Le but de la vie.
Hour,~ Machine & faire de l'ar

gent.
Fauuz—Machine à le dépenser.

—En vente au bureau do La Gases
te de Jolictte,—Blancs—** Engagements
ring Institwtenrs par les Commissairee
d'École* “ Réclamations en matières de
faittiteŸ » Hôle de Gonsation et de Per-
erplion” d'après les dernières for-
mules, * Journaux d'Ecole.”

Auvesi: ** Le Livre de Renvoi Offleiel *
de la paroisse St. Charles Borromée.

A

MARCIIÉ DE JOLIETTE.

Joliette, let Septembie 1877
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Fleur pai 100 lbs. 8...
Fleur de Saigie de... 8 00 *
Fleur Bled-d'Inde do..
Flour Sarasin do.....

Fleur d'avoine do.
Avoine par minot
Orge par 56 Ils
Bled par minots.
Pois par minots..….
Ssrrasin 50 ibe..
Hoiggle..co…csu000p

Blod d'Inde do...20000000
Graine de lin je mimot..

Graine de mit, 00.000
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Uraine detréfie par livre. 0 IR»
Graine de trefle blane... 0 VO +

Patales #2... 0 30 *

Oignone par minot ..... 0 80

 

Beurre frais par Ibs
da eslé de.

Sairdoux par tbs,
Sucre par Ibe.
Sirop d'érable par gait..

Miel do.ccs.snac000
Lard frais par be.
Ban par lbs.......

Moutou pas livres.
Agneau par quartier...
Veau do do.........
Laine par livre.
Peaux par livre,

Poinpar 110 boîtes... ) 8
Paille par botte... © 08 0 04

B. Ronzar,
Clore du Marché.
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PROVINCE DE QUEBEC--
UNICIPALITÉ DE LA VILLE

DE JOLIETTE

A un session des Commiasaires d'écoles

dans le Comié «le Jolietle, tenue au Bureau
du Sesrétaire-Trésorier le douze de Juiu
mél huit cent soixanto-dir-sept,
À laquello S-ission sont présents :

Louis Antoine Derome, Ecr. Président,
Joseph Martel, Ker, Edouard Guilbault,
Fer. et M. Jean Jacques Provost, Lous
Commirsairos J'Keole,

M. le s'resident prend le fentesit,
Sevr-taire-Trsorier est aussi présent,

M. Martel soudé par M. Guilbault fait
motion :
Que Farrondissoment numéro + un * com,

prenant l'école des garçons de cette muni,
cipalité, estel sera divisée en deux sec
tions, dont la première comprendra Lout le
Lerriloiris runfermé dans les limites suivan-
tes, savoir :

io. La ruv Mansoau, des deux côtés, à par-
tir de son extr(inité Sud-Quest jusqu'à
Ja rue St, Barthélemy,
La rue Notre-Dass, depuis son extré-
mite Sud-Ouest jusqu'a la rue Bt.
‘aul,

La rus de Lanaudière [dopuls son ex.
trémité Sud-Ouest jusqu'à la rue BK.
Paul du côté Nord-Ouest et du oôté
Sud Est jusqu’à le rue Montcalm.
La rue St. Antoine et la rue des Car-
rières, dans loute leur longueur, ainsi
jue toutes les rues transversales ren-
orsnées dans les Jimites ci-dessus,

Go. Bt la concession dite ‘ Le sioux tmou-
lia" genfermée dans les limites de le
municipalité de le Ville de Joliette
peur les fins scolaires

La seconde section comprendra tout le
ruste du territoire de la dite Ville pon ron.
fermé dans les limites ci-dessus Los gar-
ons oa âge de ter l'école, resident

fans les limites de la section No. * un
fréquenteront l'école de la rue Notre-Dame,
et ceux résidant dans les limites de la arc-
tions No, * deux” fréquenteront l'école de
la rue BL, Louis.
Adopté à l'unanimité.
(Slgné) L. A, DENOMB, Président,

» BART. VEZINA, Sec. Trés.

Vraie Gople extraite du *Régisire des dé.
libérations des Commissaires d'école pour
ia municipalité de le Ville de Joliette dans
le Gomié dessolietse, -,

BART. VRKINA
Secrds.

%.

do.

LE DATRAU--SOHETTE
tie Béleau el avantageusement cônnu,

fers régulièrement un voyage, tous les
MARDIS, JRUOIS eL BAMEDIS, & 1 heu-
res PM. Le Dimanche Le Jolielle Tera 3
Tous », À | heure, 6 hourna, ot à 7 heures.

 

  
familles où les particuilers, qui

feraient avoir seuls posa du [AE
urront ie louer le Lundi, Mercredi et
endredi À des conditions libérales en
Ego à l'oiiss À bord du Béteau

e. Seltette, le 15 juia 1077

pour le municipalité de le Yitiv de Joliette.

PERDU.

uis le magasin de M, Rd, Fisk, d lg
ville de Jolieite, fusqu'à l'hôtel Guibord
AL. Liguori, un portefeuilles en cuir noir,
contedantenviron soisante et deux plastres
($02) en billets do banque et une facture
do lu maison BE. Asselin Jolistts, Ce por.
tefouille et ron contenu sont ls propriété
de M. André Morin, de Chertsey, celui qui
retrouvera ces objets perdus, est prié de ies
remelire su propridisire ou A M. B. Asse.
lin, À Joliette.

PROVINCE DE QUEBEC.

CHAMBRE DUPARLEMENT,
Bills Prives,

ES personnes qui proposent se s'a-
L rbot À la 180STATUE du la
Province de Québee pour obtenir la passa-
tion de BILLES PRIVÉS où LOCAUX, por-
tant concession de priviltèges axclusifs ou
de pouvoirs de Corporation pour les fins
commerciales ou autres, ou ayant pour but
de règler tes arpantages ou définir des li.
mites, ou de fairs tonle chose qui aurait
l'effet de comprormattre les droits d'autres
parties, sont par les présentes notifiees que,
par les règies du Conseil Légisialif et
de l'Assemblée Légisialivs poxyective
ment (lesquelles ragies sont puisices an
long daus la * Gazette Ofticiafle de Que-
bec,”) elles. sont-roquises d'en donner UN
MOIS D'AVIS (spiéelfiant claireme::t ot «in-
tinclement ie @alurs et l'objet ds la dite
demande), dans la * Gazette Ofti leile de
Quebec,” en anglais et en frangnis. ct ausal
ans un journal anglais et dans un jon-nal

français publiés daus te district consarpevt
de remplis les fogmaiités qui y sont nen.
tionnées. Le premier et le dernier du tels
avis devant être euvoyés au Bureau dus
Bills Privés de chaque Chambre. EL toute
personne qui fera application, «evra, auus
une semaine de l'apparition de Ja premièro
publication de tel avis dans Ia “(Gazelle
Oficiello) adresser una copis de avn hill,
avac ja somme da cend pinsteas, au Graflior
du Comité des Bills Priv-s,
Toutespétitions pour Bi. s Puiwvés doi-

vent être présentées dans les‘deux premis-
res somaines” de iz fusion.

BUUCHERve BOUCHERVILLE,
Greffier du Con log

G. M, MUIR.
Greftior du l'Ase. Lég.

Québec, 14 aout187$.

 

  

  

AVIS PUBLIE.

Nous, les soussignés, déclarons que la
sociélé qui a existé entre nous sous Irs nom
el raison sociales Je Provost, Leprohon à
Cie. est dissoute de consentement inutuel,
de ce jour, et que le dit Charles B. H. Le-
prohon est le seul chargé do régler et
iquider les affaires de la dite société.
Joliette, 8 Juillet 1877.

J. 4. PROVORT,
CHA. 8. H LEFROHON,

Jos. B. Lepeohon, } Témoin

Le soussigné continuers seul les affaires
et profite vot oooh “pour offrir au
public toute sorte de pierre à des prix
très réduits, .

OHS. 8, H. LEPROHON,

A Vendre.

to. Une terre située en lu parnisse Je
St Félix de Valais, comte se Joliette, dans
le premivr rang Je Me. l‘écile, À une dis.
tance d'environ deux miles de l'Eglise de
St, Felix et de huit arpynts d'un moulin a
farine et à scie, centeuant huit arpants de
front sur environ sept arpents de profon-
deur de là ne prenant que six arpents ds
front sur une profondeur addilionnetle
d'environ dix arpomis—gvec une maison.
granges et autres bâtisses desaus cons-
truites, le tout en bon or ire.

20. Et une autre trarc en bois debout
comprenant une sucrerie d'environ cing
cents érables, située dams le deuxieme
rang de Ste. Cécile, en la dits parvisse Ki.
Félix, contenant un arpent et demi de
front, sur vingt arpents plus ou moins de
profondeur, avec uaa cabane el agrès où
Ustensiles servant À l'exploitation de ta
dite sucreris. .
Pour les conditions et plus amples Infor-

mations, s'adresser à
ANTOINE LAFOND

Ste. Elizabeth
Ste. Elizabeth, 26 juiilot 1827.

  

PPROVED eyrwe MEDICAL FAOUL

DEVINS;
ORM PASTILLES

The CTRPAPE TE      

 
    

A vendre ches les l'harmaciens ct Epiciers
RTCHES

DEVINS & BOLTON, rue Notre-Dame, Montres

 

 

On n'aura plus de Chovoux Gris.

RENOVATEUR PARISIEN
DE LUDDY

AnTioLE 08 TOILETTE ‘NDISPENSANLE POUR LA
JRUNESSE PLRPÉTUELLE DES'CHAVEUX.

BTTE EXCELLENTE PREPARATION
ramène les choveux gris d leur conleur

naturelle el on conserve Ja beaulé ; entre
tient la tête propre et fraîche ; danno ans
cheveux un lustre ot un parfum irds-
agréables ; nmpêche et déteutt los petlicu-
les ; ne gâle pas la peau nila coiffure le
Plus délicate ; arrdle certainement lien
cheveux de tomber dans peu de jours, el
donno une setisfaction comple à tous
ceux qui s'en servent,
_ C'est moins cher que toute autre frèpa-
fation de ce gente, car per son usage on
pout se dispenser d’hulle ou de pommade

baTerkPRPirtantuns
DRVINS à BOLTON, Agents, Montréal, dem tà doleite, M. Lo. NOBITAIMLE:

POURQUOI

NE PAS LIRRORQUISEIT
C'EST UNE NINE D0 POUR YOU'S TOUS

MESDAMES ot MESSIEURS.
Les renseignoments qu'on vous donne sont

vrais, 8 marchandises ol les prix
sont tels qu'annoncés : Bt nous ns.

vons pas hunte de le dire
c'ost ce qui ne sa voit
Jamais dant Le pays.

Fermez vous les yous at alles dons tout
droit ches

A. PILON & Cie.
0th et 617 Rus Ste. Catherine, MONTARAL,

Le magasin à 414 cmaidérablement
agrandi, fl à maintenant deus magni
ques vitreur où nous pouvons exhiber
toutes jen nouvoaulés qui nous arrivent
tous Jes jours de Paris, Londres et New.
York. [la sumi deus grandes os afin
de donner plus de facilité aux milliers de
pratiques qui rentrent chez nous tous les

urs.

Nos marchandises d’automne
sont presque toutes reoues

C'est la Plus grande importation au
sibcio, jamais personne n'a. vu afflusace
seinblable de Marchandises.
Nous avons l'assortiment le plus conal-

érable, le plus varié ot le mieux choisi
quiait jamais été offert on vente à Mont
rar

Les prix sont plus bas que jamais, C'est
un véritable massacre, Tot inarchandisos
‘le ss vendent pas ; clles ae donnent.
Nous vous donnons aujourd'hui ins prix

de quelques lignes ; maisnous es passons
des milliers.
Les colons. Jaunes of Blan » sent tou.

Jours vendus à grands sacrifces. Person-
ne u's encore nous égalur pour les
cototis et les indiennes.
20 caisses de bejleg Indisnnss Ameri

caines 5 cts., seulement, toutes nos indien-
nas anglaises sont réduites de moitié,

Alpacas Alpacas!
Les bolles lignes d'alpacas que s

«avons constamment en main ont 43la
causs que notre commerce 8 plus gus dou.
blé depuis un En. Bn efes.
Notre al-aes da t0 cts, est beau,

notre aipacas de 15 cls., vaut ets, ail-
leurs, notre brillantine de 20 cts, est ven-
due 35 cts, partout, nous se parlons pes
‘a nos alpacas ds 2c. 30 c. ée,, ile sont
aussi riches que la aoie.

. Nous avons auesi l'essertiment le plus
riche et le plus considérable d'étoffes
noires.

Twecdsi Draps et Tricots.
Nous Veuvis de secuvoir AU doiù de

1000 Pièces de-Tweeds d'automne dans les
patrons les plus nouveaux et fes plus variés.
Nuus 1vons le pius been choix de Tricots
qui se soit jamais vu.
Nos prix défient toute competition. Bi

vous avez bwsoin de Twseïs et Tricots
venez tut droit ches nous et vous vous
arrangeres très bien. Nos Tuilleurs sent
très oxpérimentés et dénnent pleine et en-
liére satisfaction à toutes nos pratiques.
Tailllage geatis. ’ A

ETOFFES A ROBES.
Ce département esl trds riches. U com-

grend (ous los testis les phils -Anuveaux
dans 193 coulvurs les plus recherché-s.
Vu te dureté Jes temps les peix sont trds
bus ; plus bas que jemain, .Uv 10 €, à
20 € , Vous av-2 un très bon choix. Patrons
du Robes graus,

Etoffos a Manteaux.
Les Matolassée, les Ratinas of les gros

Draps sont la rago ei automne pour man-
taux de Dames. Nous avons I'sesorti-
ment le plys bern et lo plus riche: qui ait
été importé à Mentréai cutte annde. Noa
prix" Sont excossivement has, venez voir
nos éloffes avant Wailer aillours. Patrons
de manteaux gratis.

Lainages! Lainages 11
1C caisses de riches Nuages assertis 4 bas

prix. -
5 caisses de DMemi-Chales, ce qu'il y à de

plus nonveau et de plus riche {la grande
mo.le cet automne) depuis 15 c & $1.50.

10 raisses de Grands Chilis, patrons nou-
veaux et variés depuis SI 09 à $10,00,

2 caisses de Châles Brochés très riches
depuis $3,004 $1009, valent Ÿ fois ce
montant,

VO caissus ilo Bab do laine de teus prix et
de toutes conleurs,

3 eaisser dn villets en laine pour Damus,
20 Baliss do belles couvertes de laine.
Nos couvartes sont extraordinsirement &
bon marché ceits année.

10 cuinses de belles Qunelles de couleur,
8 caisses de casim.rs à chemises 16 cts,

valant 30 cte.
Toutes nos fanelles à chemises sont très

riches et à des prix estraordiheirement
réduits,

MODES et MODISTES.
Noire dépértemeal de modes est tonu

sur un pied sans égal à Montréal. Nos
modistes sont de lère clusse, Deus avons
toujours ce qu'il y a de plus Bonveaux en
fait de chapeaux, fours, plumes et gerni-
tures, Les Dames ont tant @ gagner à
venir Visiter ca beau eal, Chas.
peaux garnis gratis.

N'oubliez pas que © 11 ce qui neus roste
de marchandises de printemps ok d'été est
alfreusement réduit, notre systèine est do
vendre vite et À bas pris, |) eat inutile de
garder dos marchandises des années dans
les tablettes, lursqu'en les téduisant, on
peut faire du hien au publie dans ce temps
de crise, et alimenter notra Sommerce. Cet
Automne nous Voulens faire le plus grand
commerce de itétail (1e toute Ig Puissance.
Nuus svons les Marchandises, les employés
et je magasin pour.
Nos prix ne sont pas vite ailleurs,

A. PILON, & CIE.
61 et 617 AUS STE. CATHERINE,

MONTREAL.
Toujours a la BOULE VERTE,

P. S.—Aux communautés Religieuses,
nous syons en Main le plus grand mock
d'Kloifes Noires pour aostumes de couvent
que l'on puissa Voir, nous avons des prix
lopt particuliers pour Jes ommunautés.
Nos € Tes toirre consistent 4 ,
aramalas, Thibets, tas, Tissue
cnniçéis.  Casimirs, Merinos simples el

dou es ei Cobourgs, oi nos pris sont trde
nis, ,

1000piderenyagi en consignation
es def nous voté

dons Ito., 17 6., où #0 6, cant

 

  

 

 A, PILON &01B,

JUAN AHALL Murs, (itor 8Pires
A. PHOUDPUOT, M1, Oualistez 4,
L BEAUDIBN, M à b.

Compagnies fu
Le public ass

COMPTANT, «t soit eu
valeur douteun.

 

  

 

s'adressant à

On. M. P. E. VALOIS, Inspecteur,
13 Avril 1877

COMPAGNIE D'ASSURANCEÀ
CAPITAL, 1,000,000

—;;— .

BUREAU PRINCIPAL......0v. vsoves coscacs saca06 soovsovse oosecoOTTAWA

President, 1s JAMES SKEAD, | Hocrétaire, JAMES BLACKBURN,

$. AUD. OUINET, M. P.

    

\AGRICOLE DURE

 

 

660,000 EN ARGENT sont dépottes entre les mains du Gouvernement pour je
protection des l’orteurs de Polices d'Assurances.

—

DIRFECTEURS A MONTREAL:
L'RUURVIN NanNO. A.NELBUNà File
HON. i. MITCHELL.

N. GAGNON, Champlain,

 

fetter Compagnie n'ussure pas de Risques plus hasardeus que les Pro.
prides de la Ferme et leg Risidences Privées.

BLLE ASSURE CONTE 158 (KTS OU DONMAGES CAUSÉS PAR LE FEU ET LA FOUDRE-
mortes

Les Propristés rurales, lus Résidences Privées, les Eglises, les Cou-
vents et les Risques du semblable nature. Aussi leur contenu.

On ne doune pas d'assurances contre les Iisques des Mannfactnres où
Etablissements de Commerce, évitant ainsi les pertes produites par des
lucendies déswtroux, el auxquelles sont sujettes beaucoup de Compagnies.

Les Gultivateurs et autres possédaut des maisous d'habitation privées
trouverdnt un grind avantage à s'assurer A cette Compagnie, parce que ses
taux et les conditions du ses l'olices sont bieu plus jibéraux que ceux des

ant des affaires générales. ES
areur remarquera que notre DEPOT est faiten ARGENT

Stock ou Debentures qui pourraient être d'une

Les taux de Prune et toutes informations requises seront données en: ;

G. HU. PATTERSON,Agens-Général,
97, Rux Sr. Jacques, Coin de la Mince d'A-mes.

an—4

 

 

Premier PRIX à I'Exhiliition
Premier.

ensembles.

les autres Cffre-Forts

convaincra toutiouime int-!iigent.

pour Cot«Forts,
au fer, &e., &¢.°

vendre à dun riirché

$ Novembre 1476

PHILABELPHIE 1876.

Coffre-Forts a l'epreuve du feu et dès voleurs.
Ces Coffre-Forts sont À présent consutérés comme élant ivs moillenrs offerts au

public, toutos les qualit-s ru-juisis, Lant ue pour la force et la

Afia d'uvitor l'humidité dans l'intérieur du Coffre-Port st offrie la plus grande résis-tance possible on cas d'incendie, uuo espèce n vlé laisser afin do laisssur oircuier l'air
entre les duuiblus du fer qui en forment l'enveloppe où la charpente.

Les gonds ne sont pas en fonte, raais vu fer battu, pivotant sur une base en aciersolide, et los port+a sont facilementdemoulées au cus oli le Uvffre-lort aurait besoin
d'être réparé. C-4 améliorations leur donnent que sujvriiritd incontestable site tous

Ces Loffre-Forts sont trie que j6 les roprésente 1ci,

Aussi, manufactures sur commande; deuhlures on fer; sur Voutes,
À l'épreuve «les voleurs, portes à l'«preuve du fu

dets on fer, portes on fr pour édiliées publics, prrtos de czchots ot gril, serrures
Fons, Baques, pour portes «lu magasins, fol veaux cn fer, pouts

Un grand nombre de tufr--lurts de ssconis mat, o

Aussi, facteur d'Ourn.s Pavn Tairikuns ne Picnne

Bureaux: 830 RUE S+ LAURENT. .
Ateliers: COIN DES RUES ONTARIO & ST. CHARLES BORROMEK

MONTREAL.

GODFROI CHAPLEAU
Manufacture de Coffre-Forts de la

Puissance.

   ZANE
CENTANAIRE À

Québec 1878Provinciailo* de
we “d'Ottawa 1875

sûrete y sont réunies

rl une visite à mes. etulierg

portes dey outeg

Mifercaio manufuetire à

 

HOTEL JOLIETTE
RUE NOTRE-DAME— Pris du Marche.

L'ancien Hotet Rivanp,plus tar! Horet
Descæaurs, si bien connu où si populaire
est maintenant l'UoTsL JoLisr Te, entrles
mains do M. P, Chevalier. Les ameliora-
tions et les embolhissements de toutes sur-
ten que M. Chovaller y a fails, fant do c-1
Hôtel le pius commode ot ie plus achuian-
dé «de Joliette, C'est un véritable Hôtel de

PREMIERE CLASSH.
Le public voyageur trouvera & cette

maison des chambres nombreuses, piv-
sours salons une tablo ubuptante et un
service Lrès-reguiier.

Vosturesaux chars pour les Passagers.

P. CHEVALIER, Propriciaire.

  

Pour le comfort du chez soi

MODICITE DES PRIX
CHOISISSEZ

l’Hotel du Canada
PLACE NU MARCHE JOLIBTTS.

——_

Co miagnitqque ot «légant hôte] set main-
tenant ouvert au public 8a situat.on
excaplionnelle en face du marché el au
centre même da lu j.u811< la plus commer
cisle do la vlito. I vla à }'
local et le l'ament
de PRÉMIEHS CA

MN. Tremblay, ie propudetaire. se propos.
dene rien négliger pour procuror À vus

tous le coufuil possible,
Le gérant, M. Paré, saura, nous n'en

doutons pe , s'aitires, par son urbanité, les
sympathies du public voyageur.

A. TREMBLAY,
Prontétaire

 

  

  

 

  

   

de T. À: Pant, gérant: Méotiette, 10 Juil!et 1877  
 

HOTEL RICHELIEU
Coin des Rucs NotreDame à St. Vineent,

vis à-vis le laiais ce Justice ’

MONTREAL

d'est in soul Hotel do ls Ville tenn sup
tes jdang Buropéen ob Américain, L'Hôtel
potit racevoir 200 personnes,

CuNDITIUNS !

Piun Antéricam, Chambre et Pension
$1.50 paw jour. :
Vin Lucrepéon $1.00par jour, pour une

chambre clégaument fournie,

L'minibue de l'Hôtel 6e trouve À l'arrie
vén Ju tous [es trains de chemin de fee,

J. B. LUROGCHER,

 

  

Propridisire
Monteent, 23 Avril 1537

Ls. G. MARTIN
Arohiteote

15 Rue St. Lambert
MONTREAL.

sv Lecembre (873.



e
s

  

ë

 

r
l
é
s
N
E

A
G
P
2

$
9
)
0

JO
1
0
J
A
E
S

T
a

ae
e
k
e

S
O
I

a
a
n
di

gi
a
b
a
n
c
o
H
O
A

0
0
5

Ee
e
n
e

d
i
t
e
S
C
e
d

P
o
i
r
N
e
c
e
s
g
p
7

 

“

GAZEPTE
EE or

Atelier Copographique

DE LA

‘Gazette de Joliette”
’

ON EXECUTE

A CE BUREAU
TOUTES SORTER 4

D’IMPRIMES
TELS QUB

WW OW ER BEG,

CARTES D'AFFAIRES ET DE VISITES:

LETTRES FUNERAIRES,

BLANCS »# COMPTES,
BILLETS DE DANQUE

main î

RATELY,
AFFICHES:

PROGRAIIDES.

LAHES AVOCATS
ET POTR

y

   

r
e
r
e

Ap
a

 

NOTAIRES, :
Etc, ETC

MM.les Greffiées ainsi quo MM. les Secrétaires des Muni-

eipslités trouveront ausës toutes les formules de Blancs dontils

ent desoin.

LE FOUT

IMPRIME SUR BEN PAPIER
ET A DES

PRIX TRES REDUITS
 
 

 

Bureau de ia“Gazette”

. POUR LES AVOCATS :
Blancs de Mémoire de Frais—Lettres d’avocats—Subpænas

Affidavits pour Saisie-Arrét avant Jugement—Affidavits pour

obtenir Jugement--Déclarutions pour Saisie uprès Jugement—do

avant Jugement—Déclarations sur compte et sur billet—Con: lu-

sions de déclaration hypothécaire—Oppositions—Comparution-

Avis de Requêtes pour obtenir un Wnt de Certiorari—Déclara-

tion pour Suisie—Revendication et Allidavit—do pour Sutaic-

Gagorie.

POUR LES NOTAIRES:

Blanes de Billet, Obligations, Vente, Transport et Significa.

tion, Procurations.

REES
Blancs de sommation staples, Tiers-Saisie après Jugerucnt

POUR HUSSIKAS .
Blance de lrocès-Verbaux de Saisic.—Avis,—Vente.

POUR LES SEL. « TRESORIERS +
Roles d*i-valuation, de Perception, Liste Alphubétique dElce

ears, &c.

DER RTARTA
wd vost inweas fim

—DE PLUS :—

Un grand nombre de Blancs d'Exfeution et autres pour ler

Hn

Pout tous les goûts, tous les Ages vi toutes les
con.litions.

« dalietta, avril 1874.

 

GONPAGNIE D'ASSUMANCE AGRICOLE

CAPCTAL-...…-0corscene $1,000.000

sol, A.C. DeLothia:2:> Harwx

Jo Bg bl

Aitaue Daissreeu, Eure, Mate. al

Gi AL À. Sloveusot, Muntrosi

LU A. Chatoburs, Bop bomrt,
hs Fel bo

DE JOLIETTE

SORMTUAE BE CHAUNSKRES|

JOLIETTE.
.RUB NOTRE DAME.

EDD. CUILBAULT,
Propriétaire.

= >

Lee marchands de Ja ville ot dv la campagne
rouverout loujours à cet élublissemwnt un

AsseatTLEENT COMPLET 93

CHAUSSURES

vente on grès et en détail.

AU PLUS BAS PRIX
e
2

 

: Aesuveuect.

 

DU CANADA.
—_—

Bureau: 245, Rue St, Jacques

Cc MONTREAL

Prégeleut: Con A CL
HARVOCD. NA,

VesgPrés: fs: Wu. ANGUS,!

VELOTEIN Lt

———

SUASTECRAERANT £1 $y pt
EDWARD HL Gl 1

DIRECTEUR: :
1 Advntrés

) M .t al.
Le

ev, F.1 Hate
AD ard
Win A

(Mh   

  

i  

of Lor, NP, Bis du Long
Loolens, for, ML PLP, SL vai

d'icsideut de lu Buaçde du si veut
3. Bub:, L r., M. à, de ities
Ties LewBern Shara sie,
sod teard HL God, Bor Monts

 

 

Editeur de Minerce,

 iL Maen

 

Ler. quebec

 

 
hat, Eor Mas, Varennes

Pur, Moctuiagur.
   

LH. 8!

Cette Compapnle est creaur
but exprès d'assurar Les per,
Wuilivaieurs et les résid
1es Directeurs sont deci
Mens sas operations à cou - broche d'a-
faires, *vitant aunst 0e orden partes J.
grands wucendies cb les rimjues hasardeun

  
limiter stricte   

 

Un arrangement donne à la Compagnie].
bénetier Jde rax-uvetlement «t d'alfaires iei
pour ig compte de la Compagnie Agricole
de Watertown, N.-Y,, c+ qui met du même
soup la Compagnis en possession d'un fond
considérable très avantageux

Montréal, 20 Avril 1

 

PEINTURE ! PEINTURE
froun

Maison, Enseigne & Fresque.
—-AUSSI:—; Ze

Pour Offre. Résidences Privées, le tout
peint sans fe dernier style atanx

conditions les plus libérales,

ser Plans fournis an besoin.“@a! }

Fred. GRUBE
RUE DelNAUDIERE- JOLIETTE,

{Maison «de J.-Brr. Drsstarais.

  

A vedic cial 41

i) Arar

DEVINS A BOLTON, rue Nora-Dame, Mentiag,

VIN DE’ QUININE

DEVING. & BOLTON
Rat je onnt Tin qui est approuvé ot ree

aatiminn dé par IA MAT ton nt n'en imp sr
an polite qh Foe qualité Li conte table
«A son mérith résume

 

cnset Fjanicrs

PHÉPARÉ RCULEVENT PAR

DAVINS & BOLTON, Phatïmacions,

Voisine du Paluig Juslige, Mantréat..

A vRyn W

PHARKAAIEN: LT ER1GINRE, Care de Circuit da Cornts ’

Lb t Go Pa Se 8
. y LI .

Prosidént, C-aif venie de Paz or du Cap évMpubade.

GB: Histo, Avril 1875,

tfbth ime

BOIS DE SCIAGE
500,000Piedsde Bois a Vendre

van LA

CI, À BOIS DE JOLIETTE
CONSIBTANT LM !

PIAINCHRS DE 1 PUUCE

MAPRIERNS LE D POUCES,

MAUKIERS D+ 8 POUÉES
EM PINS ET EN EPINETTE

ENVIRON

100,000 LATTES,
KT UXF QRARDE QUANTITE PU

BOIS DE CHARPENTE
OLIFTISE

 

La COMPAGNI, A LOISDE

polite de vetle DECHIOE poUF ABN@I CET OU LUE

blie qu' Me-vie it de placer sans «a glande

Seierie des ma hittes pour

Planer, mortaiser et embouveter.

Ft qu’elle pavrra livrer tons Yes huis entidre|

ment préparés pour Lacomtinetion.

Juliette, Aviii 1874

 

I. L CLARLAND
Vailieur

RUE KIANSEAU
Tra-d-2 ia he Buroau et Jraitence de, Vesta

& [oa terraer, é vou 05

TAN,» tor eeHN Lis
sn . a

Tableau de l'arriveu €t départ des
wales du Distrect ve Jusitile ut
dullob clufulls Voids

MALLES QUULIDIENNES

AnxIVEE 1 Malle pour Montréal,
arte itm Moda
Lo ssomption et
F'aus l'Uernate,

<M peus Rawston,
srreiai: a SI. Liguers
et ofontraiion.c…s

3 Malie jour aille
ta Ki

bEraxa

 

1AM. < FoM, 

  

030 AM, 1PM,

   
Mist, ‘are... ….J1P.M

4 Maile pour St. Félix
de Valois, arrétant à
St. Thomas et Ste.

v.30P,M. Eluasdelh eo... 8 A.M.

MALLES TRI-HEHLOMADAIRES.

1 Malle de Ste, Eliza-
beta à Barinier tous
les lundi, meicreui et

i, aller et re-
 

 

A F
St. Jean de Mutha,
tous les lnudi, mer-
eredt et vendredi...
Malle de Bienheu-

1 reux Alphonse de Ru-
drigueza Kil ‘are tous
as lunds.mercruds et

ol verde Hicsesonccvers
Maîle de d'Aillebout
«Me, itfutuce tous
fes mardi rt samedi,

MALLE BI-HLBDOMADAINE

| Malle de St,Théodore |
de Chertsey u Rawe
dan, nrréter té Chan-
telle toux les mere
erediet cametisances

MALLES HEBDOMADAIRES.

1 Malle partant le mar:
di matin de Ft. Jean
de Matha pour Ste,
Emuséle. de kn, St,
Zéro n et St. Michel
tes Saints, sevensnt
8 St. Jean da Maths
le jeudi aprossmuictee
mattedB. A olones
de Rodriguez à St
Côme, tous les came:
dideccocessecnoccec0n À

filLES QUOTIDIENNES,

Pour l’Fpiphanie, >
Jacqu +, St, Alexis, 1B 30 P.M.

 

11 A. M. 6AM

ow

“AM

~
©   

  

  

 
LA GAZETTE DE JOLIETTE.

- “pub Ir I yuk

 

thre.
Bureau :- ltuc Notre-Damo

JOLIETTE

ABONNEMENTE

CANADA

Editar Mrchehdorradait@n eens
Payails d'avance)

 

 

" birbdumadaatoe. 

d'avanne C1 juyer. les actéragee.

qu’à échéance,

Line frais du port sont payés par Ios KA Agent à Jotiet. M Le

 

RORHAILLE teurs.

4 SEPTEMBRE 187}

Societe d'hnyrimerio de Joliette

8 56

100

Totits personne désiranteneser sotratone
nement, doit + domo Luinmmgoin

semoctre commenct doit sp continuer ji

      

Dr. LAURIER & FILS

Pharmacie de Famille,
(En face de !Eglise)
—

Cra messieurs invitent respaciteFrewont

0e médecins à Visiter leur vtablisssiirit,
; rout atlanbte

trsanplis € pouctue L'axpéiié:

Les pères de famille

y

trouveront tous b
Fou: tos utitos of employes pour usage dos
entants, Les ointuivs da tuutos couleyrs y

som dailies, nveo loa lus anplus repseig
enements. On y vend on gros ten détai,

dus graines de jardins des premières mate

sune, avec garantie,

UNE PARFUMFRIE des mivux as-
sorties est allychee A'1Atatilissement et l'on

y détaille a des prix tmoderts, tous les arti.
cles de toilette du mieuleur goût.

ON Y VEND aussi liusoda et du giuger

Ale ob Von y Wend wie deg St, du Gide si 1e

nome de wensieure CHRISTIN, pour les

veutes en gros élen détail,

Ls. LAURIER a FILS.

   

   

  

 

Le Dr. LAURER sefait tort, appuyé par
dos sucers am tables, de nérir les per

SOLOS toes doe canvers, do chanceros et

autrow afb bens de ce genre, au moyen
dept caper ne einen aucuiie dior.
wile 0; même de cicatrices
Voaez le vou. Uter

doluettr, 1 avril 1574

    

   

AVIS.

ab d'au-
Ww, ur un

su

de pce ne” De serai fekp”
+ pron bor cnn

its +. au JU de ae de
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yet,

  

Chs, B. H. L.UhOHUN.

duiteite, 14 MST,

AUIS.
 

en ia Vile de
SomaRL eu là

+ Rin. TUKLOITEA Fras

cuit at. à exstée,

 

  
 Losi nie: + seront continnées, a: même

lieu «6 j care d'allairee jard -Bt+ Tor vbie,
l'un d'-UX, ui est at Cist au tegles
ment de- aifisies de © nt,

dB, LUKCOTIB,

Louis Turcotle, laterdit par Lhde Lepros
Lion, curate

  

A TURCOTTE

Joti-tte, 26 mal INT.

 

J. B. Turccttn, profit» Je la circonstance
aclucite pour avertir sex praluques eb le
public an gr eral qu 1. Usietré comme pre
ccdemniant an arrtiment des plus com
plete ot des plus varies de Marchandises
Sèches.
De flue il sacritiea ses a  irnnes wor.

  

 

chandises à des prix qui rout toute
concurence ; alors 1 Tous h'oront plus
Hesoin d'atler à Nontreai cher MM. Pilon.
Nous irons chez 4, 18 Turcotte, fei i detiote
te au Magarin de Cariforma,

A VENDRE.
lo. Un lopin de terre situé

en la dite Ville de Joliette,
mesuraut deux arpents cing
perches et six pieds de largeur
à la frontière,et deux arpents
et «ix pieds à la profoudeur sur
quinze arpents cing perches et
dix pieds dans la ligne Sud- Kat
el seize arpents une perche et
dix pieds dans Ia ligne du Nord-
Ouest, contenant une superficie
d’environ trente-six arpents et
vingt-sept perches et demi, te-

 

rivière de l'Assomption, derrit-
re nux terres du ruisseau St
l’icrre, du côté Nord-Ouest au
terrain marqué pour Mme. 1°,
G Loedel et d'autre côté wa ter-
rain marqué par Mine, Voyer.

A. MAGNAN, N. P.

 

PM. | ie ) TT
de, Julienne Teves Joliette, 8 Mars 187 b

nant par 9, Esyrit et
Bt, Rartocnsonecn us "

1AM. St Buipice, Lavaltrie. 7.00PM; on er vow yy
TPAL Venti ee oo AORN A ViINDRIS.

GRAND AVANTAGE.

 port des m.nsardor

sus, à proxiente du marebé ot cd
Filton,

SU de profeudone, comprenant R Jour

Kdition bebJoma-lairs (d'avnneet.…… 1.00 8 Une cuis lb ant a chaque loge-
ment =o fine St Lows, .

POUR LEN ETATEIINIR pe Bive peut être vendu en deux

Edition Mriebehisisnn Lace dors ip$2.00 livacelaxeetirntes cau danx chacun de
cos Iigeuments.

ocrtipes par des Tocatatros
libérales,

B'adrossee an propriétaire,

OVIDE ALLARD,
dolicttr

a 21 Mai 1477 om

Condition 
 

nant devant au Nord-Est à lu

Pour les conditions s’adresser à

te Ua ROC TN RIOTE à 2 ‘tapes,
mpromnt A lopre

Merle compose l'un de à appartements
A part de mue oi hee les 2cutges de 4
npyortement fin fs axe des de
pondances ane cent aptcien cet eo
mode Co blue est mite, ture Ry, Vin-

20. Un HLOG également on Irique à Ÿ
Ctagas, de 120 pieds de longueur sur

menls de 5npsattessents chacun, il y

Taus. ons legnmenta amt arta: linment

CS ew,
Rl

RELIURE

     Ho
J. B. LAFONTAINE,
A l'honneur d'infurner le publie

Vule de Juiisttu ot des cavirous AA
c vert une beutique de Reliure, à

JOLIETTR.

TUE MANSEAU
En face de

B. Vezina & D. Desormier, N, P.
Ce monsieur exAcuters Aver soin @

promptilude Lous lus ouvrages qu'on vag-
tea bicu lui confier.

Prans tous les goûts, et 46
meilleur marché oaHore

Juliette, 18 Novembro 1876.

 

PHARMACIR CANADIENER
(ÉFABLIE EN 18721
 

M. LOUIS ROBITAILLE a vhoanewr
Wanner que le ler Mai courant à.

‘ts son étublissement dans la
hati« vunt cevupee par M, G. E
Pana ton, épocier, porte voisine de k
Banque d'Echange,

M. L. livbitsnie proiite de a cisconstane
pe Ur iemeteut ses” ait.us C6 le public en gé-
worl Les encouragement fibéral qu'ils ont
bien vole wee rder jusqu'à présent à lg
f'harmacie Canadienne ot prend la libeetd
ste soil ter tu ountiuation de leur patrons

de a l'avenir.
Unis du aszortitu-ul varié de drogues,

++ p'atoutres, partums, cbs de
ut da tuiletlr, LiAutures, savons, 06-

ture ps atsortse, »1c, etc, 1e sous

sien Tr vu vente une quantité considé.
rable de
nruines d'oignon,

+ de frofie de I(west,
BS «de haudon,
«de Rave,
« de Navel blano of fauna,
“de Belteraves,
.” de Carolte,

   

  

 

  

 

« de Choux,
de Chuux de Siam,

” de Tubuc,

ac, âc, âc.
Arzsi—un assortiment complet de greices

de teurs.
Toutes cs graines sont importees aires

tement des meldleurss ugisons sugleises,
tratignises el americaines.

M. lus médecins ct marchands de l
vazopagne tro averont avantageux de faire
‘eurs achats à la PHARMACIE CAM
DIENNE, car (is seront (nuyours sûrs de
trouver à cet etahWesement les metileus
articles aux prix lez jdus modérés.

Les ordres el commianues soront remplis
avec précision el sous le plus bref dé.
M. L.m. I2obitatlle out agoot

pour 18 pre parutions inedicales suivante:
Birop de gomme d'equnutte rouge de Gray

Pastiiles Bronchiat-s du De. Nelaton
Baume Samaritan do Wood
Sirop Princesse pour los enfant
Heme Je Chins pone te coqueleed

Satseparaille do Duncan.

PLACE LAVALTRIE,
EN PACK DU MARCHE.

duitette, 16 Avril 1274,

 

 

A Vendre.

Un mouiln à Rcia, situé à Come. |
oiny arpunis de 1'Eglige, Kivi
L'Assomption, avec un opin terre d's
viron 7 arpentn en superficie. Sur
cimplacenie t une maison, une grange #
autres depundances

Mur le même pocvoir d'eau peut ##
plus un micuilin À farine.
Jour tes cou-titions s'adrester à

Daur Vox, JEAN POLTHAS
Si, Cine

-n

 

% maj 1477,

Pianos! Piancs!!
Fu vente rhez le soussigné le splendid

paneNew-York

UALEMBERG & VAVPEL

dont In fereoof Pharmento no peuvent #8
surpass ot gut fait aniirabion de ta
ceux quite voient #6 l'entendent,

Avastin piano WARER, il avant

Kriisemsnt contiv poet 88 dewcemr o
taviodie, : on |

Lo magntijas piano de salon
CSOROVESTINE A FULLER de Now York

i'n min KSTAY dont la renom

est etendue par tout le monde ob qui
sans gal pages puissance’ et l'heuress
multipheation de g95 Joux. -

Panne «4 Martuoniomsà louer, À =
de $2 par mois avoc la faculté d'ache
Pianos de seconde main toujours 08
sane of fn tous les prix. sol

MO Len pianos neuls son gare
mur cing ans!
a Le COUCHER continusre comms Kf

0 “, Avendre, us ba
' n Ameetage, oi er

tng

  

.

 

  
garantis

"| Machines a Coudre
dei tart 308 manufucinres do Canals
ces ltatseUnis, iv. rouutisk

ol Jottctte, 20 Août 1876. 
 


